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Palace Pharmacy
PRESCRIPTIONS REMPLIRS

AVEC SOIN. JE NATIONAL.
“ Parare Domino Plebem Perfectam ”

Pharmacie Palais
68 a 56 RUB PRESCOTT

LOWEHLI, MASS.

 

BEAUIE LENTHIER, Journal Quotidien. DirecteurPropristaire
 

 

Entered at the Lowell Post Office as second
cluss matter.

  

Agouts du NATIONAL et du

DRAPEAU NATIONAL,

Joszen F. Poiann,

Noxx Casta, J. L. Brraovr,

Aussrr Prrisrive,

Le NATIONAL et le DRAPEAU
NATIONAL,

Sont en vents agx s:
 

ta suivants a

La Pharmacie Française, coin des rues Cabot
et y.

A la Pharmacie Roussin, 4 rue Cabot.
Dr C. Hénotte, coin des rues Merrimack et

Cabot.
0. L. Cambridge, Merriinack House Block, rue

Merrimack.m
Prosper Lanierre, 7 rue Alken
Salem St, Pharmacy, ss rue Salem
Paul Thellen, 5 Lakeview Avenue.
M. St Hilaire, coin des rues Aiken et Hall,
J. H. Tully & Co., Z East Merrimack.
James Maiden, rue Tilden.
Lowell Fharmacy, rue Merrimack.
A la Pharmacie F. L. Biohard, Lakeview Ave.

road News Depot, Enc. de Middiesox et
Thorndis Rtrasta 
 
 

PENDANT LES VACANCES
Avantages Considsrables.

AU ¥ MERRIMACK x STREET x CASH x MARKET
B. CHEVALIER. Propristaire
 

Dansl'intérêt de votre santé, faites usage de légumes, durant les chaleurs. Vous trou-
0 it ce qu'il v a de plus frais of de première qualité. Ils sunt apportés

tous les matins des principales fermes environnantes,

Salades, Rhubarbes, Fraises, Pommes, Céléri, Navets, Choux,
Pois. Fèves, Blé-d'Inde, Asperges etc.

Epaules Fraiches, Lard Frais, Boeuf pour bouillir et pour rotir,
aux plus bas prix du marché.

verez à ce marchétout ce

335 RUE MERRIMACK.

—— C’es le marché populaire de tous les Canadiens— —

 

 

  
 

J. L. PAGE
——EST LE —

PLOMBIER CANADIEN
Le plus Populaire de tout Lowell

Les améliorations qu’il a faites et le
succès obtenu, sont une nouvelle ga.
rantie, que chacan aura sati-faction à
l’avenir plus encore que par le passé.

319 Merrimack St.
Coin de Race.
 

Durantles chaleurs on aime toujours
à se rafraîchir et pour cela on va visi-
ter l’établissemeut de

Thos J. Kennedy,
—AU—

No. I] Rue Salem
Vous trouverez 1a des liqueurs de

qualités supérieures telles que vins,
whitkey, gins, biéres, lagers etc. Les
prix sont modérés et l’on est toujours
cartain d’être serv1 avec courtoisie.

T. J. KENNEDY,
15 Rue Salem.

 

 

ELZEAR LAMOUREUX
BIJOUTIER.

Montres, Diamants, Toailleries, Argenteries,
Articles de Fantaisi-. etc.
Les prix sont es plus bas.

37 1-2 Rue Cheever.
PETIT CANADA,

Dr J. E. St. ONCE,
Médecin ei Chirurgien,

329 Rue Merrimack, . . Lowell, Mass
Gradué de I’Ecole de Médecine et do Chi-

rurgie de Montréal : Faculté Laval.
Consultations :— 82 10 a. m., 1 à 4 p. m.

72 9 p. m.

 

TERRAIN A VENDRE —Près du pont
de la rue Aiken. On n’exigera ras d'argent
d’un acheteur qui aurait l’intention de bâtir
nur le lot qu’il achèters. C’est une occasion
exceptionnelle pour les mennisiers, les ms-
gone et tous constructeurs de maisons, de
s’Assurer un chez soi. Pour plus amples
informations, adressez-vous Au bureau de
John Ames, Navy Village, Lakeview Avenue
ou à John Ames Box 63 Lowell, Mass.

Dr. J. A. TELLIER,
LE SEUL

Medecin-Veterinaire Canadien
A LOWELL MASS

 

 

Gracué et Médatllé de l'Université Laval en
l’année 1888. Membre de I’ Association Médieale
Vétérinaire et exsecrétalre de Ia dite asociation.
ex-assistant directeur de l’Ecols Vétérinairé
franga se de Montréal.

 

{ale aux maladies r
rvention de la Chl

Heures de Consultations:
10 a 13 A.M.,etde1a83 >, M.

SERVICES DE NUIT.

BUREAU: 83 RUE CABIT,
Téléphone 368-3

THE VERT
Un lot de Thé Vert roulé valant 40

centa la livre, que nous vendrons seu-

lement 25 cents la livre.
Cana-liene, venez acheter un thé de

première qualité pour presque moitié
prix cles,

F. M. BARNEY & CO.
Marchand en grue et en détail.

IR7 Rua Middlesex
Un commis canadien est

13 parr servir la clientèle ca-

nadienue,

Attention si uérant l’in-
e

 

fard Mouches
(SCREENS)

Faisant sur tous Chassis, 25 cts
30 cts et 35 cts.

Garde mouches (Screen) pour
portes de toutes grandeurs
$1,00 seulement.

Machine à raser l'he-be, râ-
teaux, hose pourjardin.

H. C.GIRARD,
Marchand Canadien da Ferronneries,

204 Rue MERRIMACK.

 

 

Staines d’oiseau pour 5 cents la livre

.

À Traversla Ville
—Plusieurs employés de la Lowell Ho-

siery ont reçu un congé illimité,

—Les travaux À la manufucture du Hs-
Milton seront suspendus ce soir et ne seront
repris que le 5 septembre.

—MmeLouise Courchêne part ce soir,

pour St Hyucinthe, où elle va passer quel-

ques jours au milieu de sa fuinille,

 

—M. l’avocat Rivet est parti, ce matin,

pour un voyage d’une d'zaine de jours à

travers les principaux centres de la Nou-

velle Augieterre,

—M.Félix Guillet, de Grafton, Mass,

frère de MM. J. H. et Augnste Guillet, de

cette vi'le, est en promenade au milieu de

nous,

—Les Épiciers Canadiens qui font ou qui

veulent faire partie de la to"velle associx-

tion, sont priés de se rfunic ce soir, à huit

heures, dans leurs salles de la rue Aiken,

—La compagnie du chemin de fer O:d

Culony est à fuire creuser un puits artésien

près de l’entrepôt des marchandises de la

rue Thorndike,

—M.Louis Mayraud est revenu hier «de

Montrs£al, où il était établi aepuis quelque
temps. Il trouve que les temps sont beau

—Le nouve! édifice de l'hôte) de ville sera
prêt A être occupé vers le ler octob L'on
travaille actuellement à la grande horloge

qui doit être placée sur là tour et ces tra-

VAUX seront complétés dans une couple de
semaines,

—Le jeune Andrew Fay, fils de Thomas
Fay, se promenait à cheval lundi après-midl

sur la rue Bridge, lorsquecelui-ci s'emporta

jetant son cavalier sur le pavé. On releva

le jeune Audrew et l’on constata qu’il &’6-
tait cassé uve jambe. llest aujourd'hui
souffrant à son domicile,

—Les pompiers vétérans de cette ville

sont partis ce matin, musique en tête, pour

Worcester, oii ils vont assister au grand

tournoi annuel. Ils étaient Lombreux et

pur bonne tenus n été remarquée. Ii n’y
a aucun doute qu'ils reviendront ici avec

quelques palmes qu’ils auront remportées à

Worcester.

—La police a été avertie hier soir, que
le cheval disparu depuis lundi de l’écurie

de M. Joseph Albert, de la rue Tucker,

avait été retrouvé à Hud‘on. N. H, Il était

remisé chez un nommé Ford, M. Amédée

Archambault est allé le chercher la nuit
dernière avec le détective Laflamme., L'a.
nimal était exténué de fatigue.

—Ce matin, le chef de police Howard est

allé à Boston pour mettre en état d’arresta-
tion un nommé Peter George, accusé du

vol d’une voiture à bras appartenant à un

nommé Degreek, marchand-fruitier de la
rue Merrimack. Au moment de son arres-

tation, Peter George offrait en vente le

produit de son vo! pour la somme de #8.

—Les typographes de cette ville ont été
invités par leurs confrères du Boston He-

rald de Boston, à alier assister à un grand

pique-nique qui aura lieu à Boston mercredi
prochain. Ily adeux ans, les typos de

Lowell avaient faitle même honneur à
leurs frères de Boston en leur donnant une

joyeuse fête à Lukeview.

— Dans lu fameuse cause de Fay is Fa-

vor, dans laquelle le demandeur réclamait

dis dommages du défendeur parce que
celui-ci avait, sur les ordres de M. Thyne,

garde-fourrière de la ville, renfermé quel-

ques chevaux qui lui appartenaient, le juge
Hadley à rendu jugement en faveur de M.

Fay. Illui a aczordé un cent de domma-

ges,

rue Ward.

porte jortant le “Bon Ton”, 11 veut atti-
rer de nouvelles pratiques en vendant à des

T-LAWRENCE HOTE
Tout près de la Gars

Rue Middlesex, Lowell,
Seu! Hotel Canadien de 1a ville de

C, Roussin. - - Prop.
  

LA NOUVELLE BRASSERIE

 

Les Directeurs Font Une Visite d’£uspiction

Les directeurs de la nouvelle brasserie ont

fait une visite cfficielle à cet établissement

hier après-misi et y sont demeurés quel-

que temps. C'’étaient la présideut Joyce

et M, Curran de Lawreuce, MM. Wagner

de Manchester, Hannigau, de Fitchburg’

Casper Berry. de Boston et le secrétaire”

trésorier Coffe y, de cette ville, Les travaux

À la bâtiese avancent rapidement et les di-

recteurs étaient évidemment satisfaits de

ce qui à été fait. L'eutrepreneur Conlon a

un grand nombre de maçons à l'ouvrage,

et les murs s'éièvent rapidement.

A la fin decette semaine, tout le premier

étage sera construit, et pour un édifice de
cette proportion cela signifie beaucoup,

L'étage du sous-sol est de 20 pieds de haut
et le premier tage a la même hauteur. le

plus, le plus fort de l'ouvrage était le gouss

sol qui se trouve complètement au dessous

du niveau ordinaire.

Mais maintenaut, les travaux sont rendus

À un point que les murs peuvent être élevés

rapidement, Ce qui occasionne du déla;
est le grand nombre de colonnes en fer et

de poutres transversales qui entrent dans la

construction, De fait l'intérieur, les plan-

chers et le reste, seront presque tous en fer,

de sorte que le poids total du métal employé

sera énorme. Les murs sont épais et forts,

et cet édifice, à tout prendre, sera un des

plus forts qui aient été construits à Lowell,
Les directeurs croient que la brasseris sers

prâte à fouctionner au mois de décembre,

COUR DE POLICE

 

La Reception de ce Matin

Comme d’habitude, les ivrognes occu-

paientla tête de la liste des prisonniers eu

cour de police ce matin.

les & reçus

Neil NeKenna, Peter Burns, Patriek Molin,

John J, Murphy etJohu McQuade, #3

— Le Bon Ton du veut vunads, No 14 d’amende ; Daniel McCarthy et John O Nol-

J. Alex, Marchand vient de lovan, $10 d’amende; Timothy Sullivan, 6

poser une belle enseigne au-dessus de sa mois A la maison d'industrie,

Le juge Hadley

comme suit: Willam Lowe

—Peter George, le (irec qui 11 y à quel.

ques mois avait cassé une canistre sur la

tête d’un da ses compatriotes était en cour

ce matin, accusé de vol d’une voiture à bras

appartenant à un Halien nommé Marinda

dit Degreck, Le voila élé commis il ya
environ une semaine et le coupable 8 Été
arrêté ce matin à Boston -sur la rue Com-

mercial. Ila été condamné à 4 mois de
prison,

prix réduits. Allez le voir et vous satis-

fuire du Bon Ton de ce magasin ainsi que

des prix.

927 Visndes de toutes sortes.

 

EnVisite a Fitchbargs

Mile F. Turenne, de Three Rivers, Mass,

était en promenade 4 Fitchburg, cette se-

maine, chez M. Edmond Caisse, autrefois

de Three Rivers. Cette demoiselle est l'in-

time amie des Diles Caisse qui lui ont fait
visiter toute la ville et Jui ont procuré tou.

sortes d'amusements. Elle est repartie en-

chantée desa promenade,

—James McGrade qui dernièrement s’est

Évadé de la maisor d'industrie, à Été re-

pincé, et subira son procès le 22 courant.
D'autres causes sont continuées à plus

tard.

Allen's Discoverypour les Housouveides

La découverte d’Allen pour les hémos-
rofdes est un remède qui guérit toutes sorties
d'hémorroides. Avez-vous des douleurs,
des irritations avec de fortes démangeaisons

la nuit? C'est dangereux de négliger ces

sympidmes. Si vous avez souffert pendant

des années des hémorrhoïdes chroniques et

que vous eroyiez que vous ne pouvez ôtre
guéri, essayez les remèdes de Alleu’s Dis
covery. C’est un nouveau remèda qui guérit
des hémorrhoïdes Vendu par tous les
pharmaciens. Prix, 50 cents.  Envoyes

50 cents par le malle. Adressez Allen’
Discovery, Box 88, LeRoy, N Y

1.4 nouvelle gare da Nord

L'ouvrage à la nouvelle gare du Nord

avance rapidement. Les 1usçons travail

lent maintenant au de ‘ant de l’édifice qui,

avant peu, atteizdra les mêmes proportions
qu’il avait auparavant. Les Ouvriers se

pluignent du manque d’espace pour tra

vailier à l’uise. ll y en à encore qui tra-

vaillent aux fondations au milieu d'amag
de débris. Il est étonnant qu’il n’y arrive

pas d’accidents.
—æ—._

Sauve par un Journaliste

[Lundi dernier, M. Edward Gallagher, du

Sun, à Été le héros d’un acte de courage qui
lui vaut aujourd'huiles félicitations de tous
ceux qui le connaissent.

IL était à se baigaer dans la mer à Cres-
cent Beach, lorsqu’il vit à quelques pas de

lai un hommèaqui se noyait.

N’écoutant que sa présence d'esprit, il se

 

Des l’'eintares

La Lowell Paint Store possède plus hel
assertimeut de puintures, huiles et vernis
que l’on puisse voir dans Lowell, les prix
sont sans contredit les plus avantageux que
vous puissiez désirer, Allez exaininer l’as-
sortiment et vous serez satisfaits, 59 rue

coup plus durs là-basqu'ici jeta à son secours et après beaucoup d’ef-

--En cette ville, l’épouse de M. Guillau-

me Allard, barbier, de la rue Tucker, un

garçon. Parrain et Marraine M. et Mme
Joseph Gauthier.

—MM. J. 5, Lapierre et R. L. Loupret
sont revenus hier d’une agréable excursion

de péchu paseée dans les environs de Lynu.

lisout du nouveau À apprendre à leurs

ais,

—-Lisez dans uue autre coloine 'aunonce

de Mme Gingras, modiste de la rue Chee:
ver et allez profiter des nombreuses ocea-

sions qu’elle offre pour quelques jours seu-
lement.

—M.Pierre Bonvouloir, un de nos bons
amis de Holyoke, Mass, était de passage à

Lowell hier soir. Il est reparti cet avant-
midi. Nous avons eu ’honoeur de ss vis
site À nes bureaux.

—Mine Charles Luflamme part, ce soir,
avec ses deux dewmolsilles, Hélène et Viola,

pour un voyage d’une couple de mois au

Canada. Elies visiteront Montréal, Sher-

brooke, Québec, Woifstown, etc. Bon

voyage et bon amusement.

—Malgré le temps sombre qu’il faisait,

ce matin, un grand nombre d’excursionnis-

tes ont pris le premier bateau à 8.30 heures
en route pour Harmony Grove où a lieu le

pique-nique annuel du Ciub Lavallée. Ua
bon nombre d'autres ont pris le bateau de
1hr. Iln’y& aucun doute que tous s’amu-
seront en grand.

J. H. GUILLET,
AVOCAT,NOTAIRE et JUGEde PAIX

Commissaire pour la Province de Québec.

Chambres 18 et 19, Central Block.
No 31 Rue Central, Lowell,

Andesane des magasine de J. L. Chahifoux

Dr J. E. Lamoureux

36 Cabot Street.

Consultatione de 83 10a. m., de 123 p.m
et de 7 à 9 p. m.

Le Dr. Lamoureux donne une
attention toute spéciale an trai-
tement des maladies des yeux et

 

forts parvint À te ramener ssin et sauf sur

la plage. Celui qui, sans les secoursde M,

Gallagher, ne serait plus aujourd’hui, est

le Révd Carlos de Boston,

Cet acte a été app'‘audi par une foule de

curieux qui ont assisté au sauvetage.

Nos félicitations à notre cunfrère,
-— 

Un echafaud 8’ croale

Un échafaud fixé au nouvel édifice de la
brasserie de Ayer City s'est écronté hier
vers midi et a Été la cause de la chute de
plusieurs ouvriers qui y travaillaient à une
hauteur d’une dizaine de pieds, Deux

d’entre eux, S. C, Moore et, Alex, McKen-

zle, furent plus ou moins grièvement blessés

s'infligeaut des lésions internes et quelques

égratignures,

Les autres en ont été quittes pour la

peur. L’ambulance fut apprlée et les
blessés furent transportés à leur domicile,
La cause de l’accident est due à un ouvrier
qui avait lcurdement échappé sur l’écha-
faud un oiseau chargé de briques.

————#e-———_

DECES

MarcorTe.—J, Romuald Marcotie, âgé
de 4 mois et 15 jours, enfant de Jean et
d’Eugénie Marcotte, est décédé.

M. Joseph Albert a la chargs des funé-
railles.

Lurie.— Marie Antoinette Lupien, âgée
de 7 mois et 6 jours, enfant d'’Edouard et

d'Eugénie Julien, est décédée au No 16
Willie Avenue,
M. Fred H. Ethier a Ia charge des fa.

néraiiles.
—_— —m—. —

FOURLE BUREAU DE POSTE

Resultat des Recents Examens

Voici le résultat des examens qui ont eu
lieu le 1er août pour des positions au Bureau
de poste de Lowell:

Commis.—Francig C. Le Redhead, nom-

bre de points, 77.09; Roy C. Chamberlin,

74.20.
Facteurs.—Geo. B. McKenna, 82.69;

James B. Mackin, 81.29; Patrick J. Fraw-
ley, 80.92; Peter H. Coon y, 76 80; Michael
F. Daily, 71.22,

Il y avait 38 aspirants, et 7 seulement des oreilles. 8m2l av 
Market.

 

WORTHEN HOUSE
A cet établissement populaire les

canadiens trouveront toujours un
choix varié de liqueurs de toutes es-
pèces et les meilleures marques de ci
gares, le tout aux plus bas prix. es
clients sont sûrs d'être traités avec
courtoisie.

TURCOTTE & COTE
Propriétaires.

LES... BIERES
Les plus pures, les plus

fraiches, les plus
delicieuses.

Les meilleurs Vins,

Les meillenrs Whiskeis,

Les Brandies importes

et domestiques.

 

Les cigares supérieurs de tontes qualités se
trouvent Aux prix les plus raisonaables au
Restaurant

“ELK”
311 rue Merrimack.

J. 8. BOURDON,_Prop.
 

Royal Cream.
Seul article de toilette à l’extrait de fleurs,

découvert après des années de recherches
scientifiques très sérieuses pour enlever posi-
tivemient, les boutons, les taches de rousseurs
(rousselures), le masque chez les femmes (ta-
ches jaunes À la figures) et toutes autres déco-
lorations d- ls pean, Son action eat positive
garantie infaillible; elle rend Ia pean donce
et lisse, ot éclaircit lo teint, En vente chez
les pharmaciens canadiens des Ktats-Uuis
Prix 75 cts la bouteille,

Préparé par le Ur. J.D. Delisle & Co.,
Lowell, Maes.

Propriétaires du Dr Delisle’s Kininm Com- ont obteny le nomb.e de points requis, poun

L'Amemblée Législative

A.Pollara' vie
—RUES

Marrimack. Palmer et Middle,
LOWELL, Mass
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EN VOICI

Une Uecasion

<=  Remarquable
nous
pour
nous

poste

Les temps sont si durs chez certaines maisons que
pouvons acheter des marchandises de première qualité
un quart de ce que ça vaut; c'est pour ces raisons que
avons pu acheter

4 BALOTS DE

BON COTON JAUNE
courts et

pour

de lurgeur en coupons
nous allons les vendre

3 Cents

LA VERCE.
C'est une bien bonne qualité de coton fin et fort valant

en pièce 8 cents la verge, les coupons peuvent servir pour
tout usage, excepté des draps et remarquez qu'ils sont verge
de largeur pour

Verge

3 cts la Verge

Dans Notre Sous Sol

 

EMPLOYES CANADIENS

M. H. N. ST-MARTIN, M. W. CHAPUT,

M. T. B. OUELLETTE, M. JOS. FORTIER,

M. A. L. RICHARD, M. THOS. DENAULT,

M. PHILIPPE COTE, M. HERMIDAS LORRAIN,

M. THEOD. LUSSIER, M. GEORGE LANCTOT,

M. IS. A. BERNIER. M. CHAS. Dn LARONDE,

M. HENRI VINCENT, R F. ROBERT

 

Murs DENISE BOIRE, MuLE ROSA COTE. Mrs L. CHAPUT, MusH M JACQUES

Les 20 Douzaines De Chemises

de Sortie Que

LD.OTEELE & CO,
OntoffertYen vente vendredi dernier n'ont pas duré jusqu’à
samedi. Nous sommes heureux d'informer ceux qui furent

désappointés que nous en avons un autre lot d’à peu près la

mêmequantité et exatement de la même espèce. Nous en

avons aussi pour garçons et jeunes gens, grandeurs de 12 1j2

à 17 F[2.

PRIX 50 CENTS
Il n’y a pas une chemises dans le lot qui vaut moins qu'une

piastre,

Venez i bonne heure si vous voulez en avoir une.

E. D. STEELE & GO.
Coin des Rues Central et Prescott.

LOWELL, MASS.

Là Famille Canadienne
N'appelle sa table bien garni que lorsqu'il s’y trouve une
variété de légumes de la saison. Les légumes frais et de
toute sorte sont au

Public Cash Market,
374 Merrimack St - Lowell. Mass

Aussi les viandes et épiceries les mieux choisies.

 

 

Les prix sont toujours raisonnables

TIMOTHE VIGEANT
PROPRIETAIRE.
 
 

 

FRED.K.ETHIER
ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES

No. 333 RUE MOODY
ANCIENNE PLACE DE J. S. BOURDON

Résidence No. 411 rue Moody, . . . . Télephone, 447-3

Aussi Ecurie de Louage, Hacks, etc.
—_—   

NOUVELARTISTH

F. F. Lampron, Un GCompatriote
Vient d'acheter la magnifique Gallerie Emerson située au numéro

21 CENTRAL ST.
Les canadiens se feront un devoir de le visiter

- JOSEPH ALDENT-
ENTREPRENEUR

—DE-

POMPES FONEBRES
No. 23 Cheever,

PETIT CANADA). |

CERCU#ILS de toutes les grandeurs aux
prix les plus bas.

Service de Jour et de Nuit et satisfaction
garantie.
M. Amédée Archambeult, ei «

ment connu du publie canadien & la
des funérailles.
M. Jos. Albert tient aussi une ECURIB

DE LOUAGE où on pent se procure des
voitures pour Mariages, Baptêmes, ete.
EXPRESS pour déménagements,
Venez nous voir et vous aures pleine e

entière satisfaction,
TeLxrroNs 447.3.

C. Roussin & Cie
PHARMACIENS

Coin des Rues Cabot'et
1.7 Salem:

 
 

D. T. Pada Pres. M P. Worcaster, Tres

Creme
ALA   

  Sucreries
ET

Gateaux
Restaurant de Tere Classe

No 46

Merrimack St
LOWELL, MASS.

  

 

  Om 61008

|

_Prescriptions tompl.c: aveo soins, 

+

N
D
S

a
m
e
n
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JEUDI, 17 AOUT 1893

 

MENUS PROPOS

Parmi les passagers arrivés d’Eu-
rope à New York par le steamer
<« Paris, ” se trouvait M. l’aul Bour-
get, le célèbre romarcier français.

A l’occasion de son dixième anni-,

versaire, l’Ætvile du Nord, de Joliette,
Qué., a considérablement agrandi'

son format et s’est payé le luxe d’une

toilette neuve. Nos sincères félie:-'
tations et nos meilleurs souhaits au

confrère.
*. |

Le fameux Dr Buchanan, de New

York, accusé d’avoir empoisonné s3
femme,il y a déjà quelque temps, 8
été trouvé coupable de meurtre au|

premier degré et condamné à être

tué par l’électricité durant la semaine
qui commencera le 2 octobre pro-

ehain.

Ie Club Démocratique Canadien -

Français de New York doit donuer

son prem'er pique-nique annuel, le

6 septembre prochain, à Jones Wood,

68e rue et avenue A. Nous souhai-

tons beaucoup de succès à nos amis

do là-bas. Nos remerc'ements à qui

de droit pour le gracieux envoi de

billets de faveur.
»

Les membres de la Congrégation

Notre-Dame du Perpétuel Secours,

de Holyoke, Mass, viennentde choi-

sir leurs délégués à la convention de
Chicago. Ce sont: le Réva (, E.

Bruneault, et MM. Jules Rouillard
et S. J. Benoit. C’est un bon ezem-

ple à suivre et il est plas que temps

de se mettre à l’œuvre.

..

Notre excellent confrère de l’Ouest,

le Caradien, de St Paul, est entré

dans sa dix-septième année d’exis-

tence. C’est un vaillant champion

de la cause démocratique et un de

nos meilleurs organes nationaux. Il a

droit à toutes nos sympathies et nous

lui adressons nos souhaits les plus
sincères de prospérité et de longue
vie.

, Nous avons fait allusion, 1l y a

quelques jours, au projet de réforme

de l’orthographe dont s'occupe l’A-

cadémie Française. S'il faut en

croire le Fiyaro, voici un (chautillon

de ce que sera la nouvelle manière
d'écrire le français:

“Il ge tai gran brui dan la P:ess

dé réform orthografic don M. Créar
86 fai le champion é ke lacadémi

fransése a voté dans une de eé der-

nière séance.

“Après un déba trèa vif, dan le

quel M. le duc d'Aumal a rompu dé

lanse pour le méntien du statu ko, le

scrutin na doné ke deu vo: de majo-

rité sur dis académicien presan.

“Son Altés vicn de protesté par

lettr contr ce vot, estiman kune dé-

cision de cet importance noré pas du

être pris parun ossi peti nombr de

mambr.”

Ce genre-là eauvera beaucoup de

peines et d'études aux cabochons, de
l’espèce que nous counsissons.
—_——

HO! POUR CHICAGO!

La dix-huitième convention natiu-

nale des Canadiens-français des

Etats-Unis a lieu à Chicago, le 22

aoûtt courant.

Il faut y aller !
Nous avons publié, depuis environ

un mois, la liste des délégués officiels

des psroisses et suciétés des Etats de

New York et de is Nouvelle Angle-
terre, nous croyons savoir qu’an cer-

taing nombre d’autres ont été uom-
més,

S’il n’est pas trop tard, noua ferons
appel aux sociétés et aux paroisses
canadiennes de cette partie du pays
qu’elles se choisissent au plus tôt des
représentants à Chicago.

Chaque centre DOIT ETRE repré-

senté; il s’agit en ce momentde l'in-

térêt de touset de notre existence
comme nationalité à part.

Nous avons appris de source cer—

taine que le fait de la Saint Jean-
Baptiste de Boston de se choisr com-
me représentant attitré officiellement

un Canadien du Canada, non au cou-

rant de nos coutames en ce pays, ne

sachant pas le premier mot de notre

nrouvemont depuis cing ans, ne con-

naiesant de nos aspirations ct de

notre but que ce que l’on a bien voulu
lui en dire,—nous avons appris, di-

sons-nous, que le choix de M. Honoré

Mercier, ancien promier-ministre de

la province de Québec, comme délé-

gue de la St Jean-Baptiste de Bos-
ton, & été bien mal vu par plusieurs
des sociétés de la Nouvelle Angle-
terre ainsi que par les membres du

clergé qui s'intéressent au succès de
Ia convention.

 

Nous prions ceux-ci de mettre de
côté l’antipathie naturelle qu’une
telle décision a soulevée.

Sans doute que nos fières de Bos-

ton avaient des Canadiens distingués

à envoyer À Chicago, DeSève pour un.

Il ne jouc que du violon, celui-là,

mais c’est un Canadica des Etste-

Unis de la tête aux pieds. I! excelle
duns son art, c’est an maître ! et son

talent extraordinaire a fait honneur à

notre nationalité à laquelle il se fait
gloire d’appartenir. C’eut été un
grand honneur pour nos compatriotes

de Boston d’avoir un De Sève pour

les représenter à Chicago.

Ila ont cru faire mieux en choisis-
sant M. Honoré Mercier, c'est leur affaire.
A notre point de vue, ils ont cu

tort, mais nous n’avons aucun blâme

à leur imputer, nous attendrons pour

cela de voirleur représentant à l’œu-
vre.

Si le principe avait été établi, la
société St Jean-Baptiste de cette ville
aurait pu nommer un autre Canadien

distingué du Canada, ls société St

Jean-Baptiste de Haverhill aurait pu

en faire autant et ainsi de suite.

Le résultat en aurait été que nos

sociétés nationales des Etats de la

Nouvelle-Angluterre auraient été re-

présentées à Chicago par des hommes

très distingués d’ailleurs, mais qui

ne sont aucunement intéressés à

notre mouvement.

Et voilà où nous en sommes avec

M, Mercier.

Nous no faisons pas des conven-

tions pour rire, et nous voulons que
celle de Chicago soit, au moine, à la

hauteur de celles que rous avons te-

nues dans le passé.

Nos soc.¢tés de l’Est doivent, de

toute nécessité, nommer leurs délé-

gués à Chicago et ler y envoyer.
Que l’action de la Saint Jean-Bap-

tiste de Buston ne les en em) che
pas, au contraire!

Il est d’importance majeure pour

chacune d’entre elles d'envoyer au

moins UN délégué à Chicago.
Déjà plusieurs sociétéset parois-

ses cle New York et de la Nouvello-
Angleterre ont choisi leurs délé-

gués.

D'ici à dimanche, d'autres sociétés

peuvent et boIVENT suivre l’exemple

donné.

S1 M. Mercier, même en sa qualité

de représentant de Boston, dépasse

les limites établies, plus il y aura de

déléguésofficiels de l'Est pour faire

face au mouvement entrevu, moins
nous en souffrirons.

Il faut qu’il soit bien compris que
les délégués ne ce réunissent à Cbi-
cago que dansl’intérêt des Canadiens
établis aux Etats-Unis.

Nous avons assez à faire en ce pays

sans nous embarrasser du sort des

Canadiens restés au Canada.
Si ceux-ci ont seulementla moitié au-

t nt de cœur que leurs frères que la

Providence a chassés par delà les fron-

tières, ils seront assez forts pour avoir

soin de leurs propres affaires.
“Charité bien-ordonnée commence

par soi-même.”
 

 

La Part des Responsabilites

Eu attribuant la présente dépres-

sion à la politique financière des trois

dernières années, Cleveland a mis le

doigt sur la plaie.

Ce n’est pas très plaisant pour nos

amis leg républicains, quoique les

plus candides d’entre eux admettent

le fait. Leur tentative pour detour-

ner l’attention du public de la vraie
cause en soulevant le cri que c’est

crairte de la législation douanière
d’un Congrès démocratique, de la part
des manufacturiers, ne prendra pas.

Si ¢’é ait 14 la cause, les intérêts

industriels du pays auraient donné

quelque indice d’alarme immédiate-

ment après les élections nationales.

Et tout le monde est d'accord sur ce

point, savoir que nog usines et fabr-

ques n’ont commencé à suspendre

leurs operations que plusieurs mois

après et quand il devint notoire que

les autorités du 'Trégor étaient eme

barrassées pour rencontrer leurs obli-

gations au sujet du rachat des billets
avec de l’or. Ce sont les financiers

et non les fabricants qui les premiers
s'effrayèrent. C'a été, comme il a

êté dit proprement, une panique de

banquiers, non une panique indus-

triolle, le résultat d'une législation
financière défectueuse dans le passé,

non la législation économique en per-

spective, qui ont amené la condition

présente des affaires.
En d’autres termes, ces conditions

sont le résultat naturel de ce que le
parti républicain a fait et ne provient

pas de la supposition de ce que pour-
raient faire les démocrates. Le fa-

bricant n’8 pas fermé as manufucture

avant que lo banquier, —alarmé par

la perspective d’une monnaie dépré-
ciée en même temps que de l’afflux
constant de l’or rentermé dans les
caveaux du ‘I'résor, comme consé-

queuce dirccte et indirecte de la lé.

gisistion  républicaine sur lar-
gent,—ne devint un thésauriseur au
lieu d’un prêteur d'argent. Du mo-
ment qu’un frein a été ainsi mis sur
la circulation de l’argent, les affaires

de toutes sortes reçurent un choc.

Iln’est pas besoin de chercher d'autres causes de ces actions que

parti républicain qui s'est livré aux
propriétaires de mines d'argent avec

l'espoir de a’assorer les votes des sé-
nateurs partisans de l'argent pour le
Force Bill et autres mesures de par-

tisannerie. Il n’est pas tosoin non

plus do soulever le cri do libro-échan-

ge en vue de berner un peuple intel-
ligent. Le libre-échange est ua
mythe et ure imposaibilité en ce pays,
ou du moins le sera jusqu'd ce que

les dépenses du gouvernementsoient,
annuellement, moindres de plusieurs

millions, qu’elles ne le sont sctuelle-

ment.
Le parti démocratique s’est engagé

à un tarif pour le revenu, et tel reve-

pu doit être basé sur les dépenses

courantes du gouvernement.
Il est donc à peine nécosssire d’a-

jouter que l'on devra continuer à
imposer des droits sur les importa-

tions, qu’un tarif doit être fait, mais

un tarif qui sera pourle profit du plus

grand nombre, au lieu d’être soule-

ment pourles plus grand: avantages
et intérêts d’une clagse limitéo et

choisie.
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LA DECISION ESTBENDUE
Les fortunes de I'aibitrage heuren-

sement ne 1cssemblent pas aux fortu-

nes de la guerre. La guerro nous laisse
avec les propriétés rninées, les terres

dévastées, et vainqueurs et vuincue

ont toujours à déplorer un grand

nombre de pertes de vies humaines.

L'arbitrage nous épargne tout cela
et À un prix Infiniment moins élevé

que coûterait Une seule batail'e.

Nous devons donc accueillir Jde
bonne gräce le dernier triomphe de la

puix, savoir: 1a décision du tribunal

d’arbitrage de la mer de Bihring,
même si nous n’avons pas gagné la

bataille de paroles sur tous les points.

La décision a été trouvée satisfai-

eante par les deux conseils des Etats-

Unis, MM. Phelps et Coudert. Les

deux gouvernements, anglais et amé-

ricsin, mettront cette décision à exé-

cution. Le point principal a êté

gagné par les Etats-Unis, Mais les
cinq points del’article six ont été dé-

cidés contre les Etats-Unis. Voici
les grandea lignes de la décision qui

se rapporte aux autres:nticles :

Il est établi une sai ou de prohibi-

tion da premier mai au 13 juillet.

La saison de prohibition sera observée

dans l’océan Pacifique Nord et la mer

de Behring.
Une zône protectrice est étublie

s’étendant à soixante milles autour
des îles.
La capture des phoques dans la

mer est permisc en duhors de la zône

dans la mer de Behring depuis le ler

août.

Il est défendu de faise usage d'armes

a feu pour la chasse.
Les arbitres américains sont d’opi-

nion que les règlements qui ont été

décidé; par le tribunal signifient pra-

tiquementla fin de la pêche des pho-

ques À eau profonde et qu’ils sont

bien plus avantageux pour les Etats-

Unis que celui précédemment proposé

par la Grande Bretagne.

 

 

Les Sessions Extraordinaires

It y a eu dans l’histoire de ce pays

ouze sessions extraordinaires du

Congrès, la première ayant été con-

voquée par le président Adams.
Deux seulement de ces sessions

extraordinaires prévues par Ia con-

stitution furent convoquées pour des

causes etrictemeut financières. La

première est la célèbre session de

1837, et la présente ert 1a deuxième.

Cependant on ne peut encore

comparer la condition présente

faires à celle qu: existait cette an-

née-là, et l’accalmie temporaire dont

souffrent actuellement les affaires

n’est qu’une bagatelle à côté de la

térr.ble dépression de 1837.

Quand le président Van Daren

prit eon siége, le pays était eur Jes
bords d’un volcan finaucier. Il y a

peu d'hommes anjourd’hui qui peu-

vent ge rappeler l’épouvantable crise

de cette annéo là. Presque toutes

les banques du pays avaient fermé

leurs portes, l’ivdustrie et le commer-

ce étaient tombés dans un chaos ab-

solu.

Mais une législation prompte et

sage retira le peuple del'abîme, l’ur-
gence du temps ne permettant av-

cun délai dans la voie des uwesures à

adopter.

 

LA CONVENTION DE CHICAGO

VI

LES ECOLES PAROISSIALES

Voilà encors un autre sujet impor

taut que la Convention aura à trai-

ter. Nous no craignons pas même

d’uflirmer que cette question est lu

plus importante de toutes cellos qui

acront discutées par les délégués.
Par conséquent on devra donner à

co sujet tout le temps et lo soin né-
.cosgaires pour qu: dans Pavenir on

puisse trouver les bons résultats de

la Convention Générale de 1893. II

a (té beaucoup dit ct écrit sur co eu-

jot depuis que des temples se sont
élevés dans tous ies centres où il y avait un groupe de Canadiens à côté
desquels ne tardait pag à surgu du

celles qui dérivent de la politique daf sol l'école paroissiale en

    

obéissance
aux ordres du Concile de Baltimore.

de nature à nous encourager et à 8-

vor ue foi vive en l'avenir sous le
rapport de l'éducation. Dans I's
principaux oentres cansdiens, tant
de l’Ouest que de l'Eet, du splendides
constructions, qui font l’ensbeilisse-

ment de l'endroit où elles sont a-
tuées, témoignent aux autres races
de notre amour pour notre relig'on et
pour notre langue.
Dans ces bâtisses, brigées exolusi-

vement par nous et de nos propres de-
niers, se donne par des religieux et
religieuses À nos enfants l’instruction

religieuse et profane. Aussitôt qu’une

nouvelle paroisse canadienne est ton-

dée, tout de auite l’on se met à l’œu-

vre pour avoirce complément indis-
pensable de l’église: ane maison où
les enfants, l'espoir de notre race, re-

recevront l'éducation élémentaire

qui devra être pour enx plus tard le

julon qui les guiders dans les sentiers
a-dus de la vie au milieu de tous les

autres éléments.
Nous disons qu’il à été beauconp

fait daus le passé, mais il reste encore
beaucoup à faire. Ces maisons d’é-
ducation n’ont été ôté érigées qu’au
prix de granda sacrifices et de fortes
sommes d'argent gagnées à la sueur

de nos fronts sans le secours d'aucun

gouvernement quelconque, et nous
les maintenons de même avec nos

seules ressources et contributions,

tandis que de l’autre côté nous de-

vons contribuer au soutien des écoles

dites publiques ot qui ne sont pas les

nôtres.
A notre humble avis ls convention

aurait ample matière À exercer s8

solicitudes au enjet de nos écoles

paroissiales. Si elle pouvait trouver

un remêde au fardeau qui pèse sur
nos congrégations religieuses pour

maintenir ces écoles concurremment

avec le soutien des écoles neutres,

elle aurait bien mérité de la patrie

et de la religion, et son action serait

inscrite en lettres d’or dans les anna.

les du peuple canadien-français des

États-Unis. Ce remède serait ni

plus ni moins que la reconnaissance

civile de nos écoles paroissiales et le
droit qu’elles ont à l'allocation gou-

vernementale ou municipale à l’egal

des autres Écoles soi-disant publi-

ques, car on ne peut appe.er propre-

ment publique une école que des;mil-

lions de catholiques ne peuvent en

conscience laisser fréquenter parleurs

enfants.

sur cette question ?

Ce que nous voyons aujourd'hui ect!

Pourquoi ne suivrions-nous pas

J'exemple des Allemands catholiques

Déjà dans un
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Le Celeri Crème « Celeri sur toas
Demandez à votre épicier la canistre de deux livres du

Fomeux Celeri Compose de Kalamazoo.

Directions sur ue canistre. Délicieux ot sanitaire. Chagus oanistre contient

arnsatisSour ae de 13 personnes. Peudispendieux et profitable.

CELERI KALAMAZOO EN MARINADE

C'estjune marinade délicieuse ; c’est la meilleure marinade pour la santé, elle est

délicieuse. En

y

ajou'ant Is couleur on en tait une marinsde rose pour les thés roses.

La Salade Céléri Kalumagoo, faite de notre meilleur céléri, pour seryir dans les

salsdes au homard, au dindon, au poulet, etc., sur une minute d’avis.

NOUS EXPEDIERONS GRATIS
à toute dame achetant ou demandant nos marchanlises, avec 25 ots de timbre-postes, un

paquet de notre “ Celery Nervine Blood & Liver P.Hlets ”, c'est un merveilleux remède

pour ceux qui sont atteints de maux d’estomscs. Aussi un pam hlet illustré et un paquet

de nos fameuses croquettes ‘‘ Celery Nervine Candy ". Nous désirons attirer l’attention

spéciale sur nos ‘* Nervine Peliets

‘

; elles sont préparées avec notre fameux céleri et

elles en ont toutes les propriétés curatives. Leur effet est prompt et salutaire en même

temps qu'il est assuré ; mises en belles petites boites de 40 pilules chacune. Prix 25 ots.

En vente par tous les droguistes.

“The SMITH DUNKLEY Co. °
KALAMAZOO, MICH.

Les plus ds commerçants de Céleri des Etats-Unis, Os reçoit des ordres maintenant

jouvelle moisson à commencer le 2 juin 1898. 1m9%av

 

   

HOTEL ¥FRANCHERE.
Le soul Hôtel Canadien:

Français . Situé au
joentre de Fragei cana~
dienne et à deux pas de l'é-
glise canadienne française.
Cham de première classe
pour $100 par jour. Cham.
bres avec aloove, (Bay Win-

°ERp-dow) $1.50 par jour sont
dé |à la disposition de nos com-

patriotes. Les chars urbairs
gl passent à la porte de ot
7% établissement. Restaurant

fi ide première classe.
PRIX MODERES

| Direccion d’après le plan
:|Enropéen. Pour plus am-
ples informations, s'adres-
wer

 

 

  
 

0. J. et Gabriel Franchere, Proprietaires

Coin de Vernom Park Place et rue Throop,

LA GOMPAGNIE DU

G AZ
DE LOWELL,

Délivre prompementle

CHARBON * COKE
Aux Prix Suivants :

 

 

rout regues avec toute la déférence
due àdes hommes qui se sont tant

dévoués et se dévouent encore pour

les intéréts temporels et spirituels

des comy atriotes qu’ils ont suivis sur
un sol étranger, °

DELEGUESOFFICIELS
A la Convention Nationale

Chicago

ETAT DE NEW YORK

CHAMPLAIN—Paroisse, R“vd F.

guon; Société St Jean-Baptiste,

Puissant.

Conves —Société {St. Jean Baptiste, Wm
Courchaine, P, ©, Danduränd, L. $. Du-

de

Uassé par (chaldron) 36 buisseaux, li-
vre à domicile, $4.50 Demi

(chaldron,) $2.25.

Nou-carsé, livré à domicile. $4.00.
Demi (chaldeon) $2.00.

X. Cha-

Lr J,

fait reconnaitre par une loi le prin-

cipe que nous venons d’émettie. Kt ETAT DU MASSACHUSETTS

de plus ils ont remporté une élection

grand, n’est-ce pas? Et ce que les

Allemands peuvent faire, pourquoi

ne le ferions-nous pas de même?

Les Allemands tiennent à leur

existence nationale sur cette terre

libre d’Amérique comme nous tenons

à la nôtre, et leurs intérêts sont iden-

tiques aux nôtres au double point

de vue dela foi et de la langue. Si la

chose était'avantageuse, Dons devrions

nous unir à eux sur ce terrain, et

nous n’aurions que plus d’avantages à

obtenii ce qui nous a été refusé jus-

qu’ici.
Rien dans 1a constitution des Ktate-

Unis n’empéche que les écoles pa-

{ roissiales regoivent des secours pécu-

niaires des autorités à l'instar des

écoles publiques. Serait-ce parce

qu’on y enseigne À connaître Dieu ct
la véritable morale chrétienne?

Mais c’est justement cette éduca-

tion qui fait de l’homme un bon

chrétien et un bon citoyen. Serait-

ce parce qu’on y enscigno la langue
française? Mais il est notoire que
notre langue est déjà enseignôe duns

un bon nombre d'établissementss

américains d'ordre supérieur et que
les gens de la haute société dans les
grandesvilles tiennent à honneur à

la faire apprendre À leurs cnfants et

àla cultiver eux-mêmes, admettant

même qu’elle est la langne la wieux

policée du mondo.
Nous nous rappelons que, l’an der-

nier, dans une ville de l’Etat de New

York, où nos compatriotes forment

un groupe considérable, le curé de

l’endroit, dans un mémoire au Board

of School habilement fait, a formulé

ces revendications. On n'a pas pu
lui opposer an texte de loi quelconque

à l’encontre des idées qu’il exprimait;

mais la majorité rejeta ça preposition

quand même.

Ce qui a échoué dans le passé

pourrait incontestablemont réuseir
dans I'avenir, et notre influence devra

graudir en proportion de notre nom-

bre et de notre organisation-

Doncil appartient à la Convention

Nationale de trouver quels sont les

moyens les plus propres à mettre nos

écoles paroissiales sur un pied d'éga-

lité avec les écoles communes sous le
rapport pécuniaire, ot, ces moyens

trouvés, de voir à en faire l’applica-

tion daus tous les endroits où ces
écoles existent. Les premiers à dire

leur mot sur un sujet d’une #1 haute

impo. tance sont veux de nos prêtres
quise trouveront à la convention. Nul doute que leurs suggestions te-

d’Etat sur cetto question même. De

13 4 Papplication le pas n’est pas

Bosron—Société St Jean-Baptiste, Ho-
noré Mercier,

Faut. River —Ligue des Patriotes, P. I.

Péloquin,

Horvoke—Congrégation Notre-Dame du
Perptuel Secours, Révd C. E. Bru-

ueault, Jules Rouillard et S.
J. Benoit,

LowELL —Garde Salaberry,Camille Roussin
et P. A. Brousseau.

MarpEn—Société St Jeau-Baptiste, M,

Potvin,

SouTHBRIDGE —Société St Jean-Baptiste,
Georges Goddu; Cercle Canadien, Ca

mille Métras; Société Se Pierre,
J. R. Jannery.

WoRcESTER — Société Sr. Jean-Baptiste,
Jogeph Marchessault; Union St-Jo:eph,

Dr. F, D. Fontaine.

ETAT DU CONNECTICUT

Déiégués de la Convention Canadienue

d’Etat : MM, le Révd, J. E. Cartier et
la Dr Omer Larue,

DANI1ELSONVILLE —Paroisse, Rfvd M. Du-

sablon et le Dr Lectaire.

WaurkaaN — Société St Jrau Baptiste, F.
X, Maynard.

WILLIMANTIC — Paroisse, Dr A. D. David,

ETAT DU VERMONT

RuTLAND. — Suci6té St Jean-Baptiste, J. II.
Frenière.

   

Royal Cream.
Seularticle de to'le:te à l’extrait de fleurs,

découvert après des années de recherches
scientifiques tiàs sérieuses pour enlever posi-
tivement, ies boutons, les taches de rousseurs
(rousrelures). le masque chez les femmes (ta-
ches jaunes A la figures) et toutes autres déco-
lorations de Ia pean, don action est positive
ga-antie infaillible; elle rend la peau douce
et lisse, et éclaircit le teint. En vente chez
les pharmaciens canadiens des Etats-Unis.
Prix 75 cts la bouteille.
Préparé par le Dr. J.D. Delisle & Co.,

Lowell, Magn,
Propriéuiresda Dr Delisle’s Kinium Com-

pound.

CHICAGO

L'AGENGE CANADIENNE
DE CHICAGO

(Eu face de la ““ Court House *'.)

Sous le patronage du Ulergé et de ls
Société St Jean-Baptiste.

  

 

Comité de Direction :

Michel Cyr, Présid. de la Soc. St-Jean-Bte

J. B. L'Heureux,vice-présid, do do
Gabriel Franchère, Trésorier, do do

Dr Cha, Cyrier, Dr 1. Z. Bergeron,
0. J. Franchire, A Christin, Man.

Leo A | arocque.
Fondé tr l’accommodation des Canadiens
qui visiterons Chicago.

ot Guide de Chicago expe
dies sar reception de 15 ots en

timbres:poste:

Chambres, Restaurant, Fervice de Voitu-
res, ets, etc., sous le controle absolu de
I’Agence- Echange d'argent, renssigne-
mente généraux. L'economie pour tous.
Voyez les prospectus et vous sauveres

sp. c

Daniez Bmoxnon, Le N. EcnnmenT,
Gérant Eva. DasAvsatiane, correspondant,

> à il t puis,

dos Batedoeerateout Rouses PuINT —Paroisse, Ilévd M  Char- GAZ AVEC ESCOMPTE $1.00

bonuesu,
LE MILLE PIEDS.

Poeles a Gaz montés ot a Louer

ENALL G, MACK, Préilent.
JACOB ROGERS, Trésorier.

D. C. BABTLETT, Commis.

DIRECTEURS

Sewall G. Mack. James B. Francis, Levi

Sprague, Jacob Rogers, John F. Kimball, Alex-

ander, G. Cumnock, George B. Motley.

La COMPAGNIE du GAZ
DE LOWELL.
 

C. W. W. RiciARDSON, Prop.

Rue Middiesex, .. . Lowell, Mass

En face du Northern Depot.

St Charles Hotel,
C. M. Dickey, Propriétaire.

A
,

GORDON,COMMIS, Low, Mast

DAN. D.DRISCOLL
RESTAURANTS POPULAIRES.

6 et 8rne Bridge et 4 rue Paige
Agri t pour la fameuse Nisgaa Spray.

Wm F.COURTNEY,
-- AVOCAT. —

Chambre 13 et 14 Manson Black,

51 Central St. Lowell Mase,

Dr. C, HENOTTE

Seul Pharmacien Canadien,
Diplômé et Propriétaire

 

 

 

&»~ Prescriptions médicales une +pécialité.

COIN DES RUES

MEFRIMACK ET CABOT.

Dr F. DUPONT.
SPHCIALITES.—Maladies des femmes et

den enfants. Rx chef de clinique à Paris. Ex
médecin des hôpitaux et Chirargien Major du
65ème Bataillon à Montréal.
CONSUI TATIONS — De 8 à 10]n, m , de

2h4et 6a 8p. m. Dimduches de 88 [0 a.
m., de 2 à 4 p. m.

C-nsulations Gratis Pour Les Knfanis
Audussous de ( ann, tous les mardis et flous

jeudis de 2 à 4 p. iu.

Coin des Rues Merrimack et Cabot

Audessus de la Pharmacie Walker.

Pharmacie  Fraucaise
Etablissement de première Uia-se.

Pharmaciens de pre-
miere Classe.

SODAS LT SIROPS DBS PUS PLK6S

Eno, de CABOT et MOODY Sta,

 

  
Richardson's Hotel,

 

  

——XA

Lowel Due Pri Cli
LES GRANDEURS

SONT CASSEES
Dans presque tous les départements de nos habits d'été. Les

prix sont plus cassés que les grandeurs

Nous avons fait un grand commerce durant le mois de Juin qui west

augoeuté à un tel point que Dous avons fait pour le quatre de juillet, un

culLIL’ Fce Que nous n'avons pas encore fait. _ , i.

Nous pe nous proposons pas de faire disparaître nos étoffes d’été si les

prix les emportent, . .

Habits hommes valant de $8 a $10, maintenant $5.00, peu de jours

suffiront pur les enlever tous. ;

Habits d hommes valant bien $10.00, mrinte nant $6.00.

Habits disparates valant $156.00, maintenant $8.00,

Habits valant de $15 00 a $15.00, maintenant $1 0.00

Nos meilleurs habits v lant de $20.00 3 825 00, "maintenant $15.00.

Lowell One Price Clothing Go.
36, 38, 40 47, 44 Rue MERRIMACK,

[0
 

E. H. CHOQUELITE v3) A. CHOQUETTE, JOS. CHCQUETTE ei -W. k RIOHALD

re

SSS

Cett« Semaine au Seul et Unique

<BAZAR + MeINTYRE+
P.S. - Préparez-vous pour notre grande ouverture de

laine en écheveau la semaine prochaine.

Si vous achetez vos valises, sacs ct porte-manteaux de

nous, nous pouvons vous sauver de 25 à 50 ojo sur chacun de

ces articles, vû que nous venons justement de recevoir une

nouvelle consignation directement de la manufact re. Vente

spéciale de la vacance.

MCINTYRE’S BAZAAR

356, 358, 360 et 362 Rue Merrimack.

LOWELL, MASS.

  

 

VENTE PAR ENCAN

Lundi, Mardi, Mercredi et Jeudi, les 26, 97, 28 et 29 Juin

Nous vendrons en commençant à 9.30a m et 2.30 p m. chaque jour, tout

notre immense stock qui sera livré au plus haut offrant et dernier enchérie-

seur. On vous fournira uneliste qui vous permettra de ne pas rester tout

le temps de la vente. ‘Toutes sortes de fournitures {nécessaires dans n’im-

porte [quelle partie de notre maison.

Tapis, Draperies et!Faience.

Ne manquez pas de venir luudi "matin pour] vous assurer quelques unes de

ces occasions,

Manning « IL.eighton.

   

Magasins : 18 «t 15 Rue Prescott, Lowell

— LE —

rBRETON
ENT UN SPKCIALISTE

Qui ioigne tvec un succes infaillible

taib'esses nerveuhes qui font perdre la mé-

Lee, l'appétit et In capacité de porter l'atten-

tion autravail. Le Dr Breton n'a jamais mun-

que ae guérir aucun des cas qu’il & entrepris.

Les autres maladies que le Dr Breton n'a ja-

mais fatili de guérir avec succès, sont: LA pros-

tration nerveuse, oi tous derangements dus

fonctions du systdme nerveunx, 1"insomnie, les

failnesse sémninales,et In débil!té, l'imprissance,

les maladies chron'ques. les derangements cau-

rés parles excès sexsuels et l’imprudence de la

jeunesse, la maladie du cœur, des ponmons,

tes complications du cerveau, du fole, des mala

res de 1a penn et du sang, des Khumatismen et

de Ia paralysie, den rovnons, de la vessie et des

maladies urinales, de la névralgie, de la gastralo-

gie,

Lisez Ce Que Dit William 8. Chapman :
’ rt d'une

la présente conserne.—Je certifie! par les résentes qe j'avais annita!

mieterriblequavait wis dans an extrême état ae full eme.reISeles

ners tons dépourvnsde lorce. Jnl cot au 16 tons les mel ors AcieBeLie alte chev Ini Jo

aucnn sonlagement, Alora jo décidai d'essayer le Dr Breton, € 4 Jo us Cherie dn

4 tismes et de prostratione nerveuses que ju n’éfuin pa

ontfralsreltementdeinduit à son paréauet j'ai été relipé Je prémanieleslaided'unaindal

êtes du Dr Breton
sur qui j'ai pu m’appayer, et après avor pris les emède ) one A ueur

, . tte époque j'ai pris des forces
pu me rendre à son burea” aisément. Depuis ce is dosforcer9veau, Tone

continnerlément toua lex jours et maintenant je me porta comme h u vost venir

jaration n'ont qu’on se donner la peîne de ve
ceuxqui désirent s’asaurer de la vérité de cette déc tnEEsodonnea wall, Mas.

 

Bureau, Laboratoire et Dispensaire.

Dr BRETON - - - 32 RUE CENTRAL

Heures d’Utfiice.— De 1.30 à 8.50 p.m. le dimanche sur entente spéciale seulement.

TELEPHONE: 4717-5

 

NECLICENCE IMPARDONNMABLE.

11 est des gems dont la négligence dépisse les bornes ordinaires de la

raison Dès qu’ils sentent les aymptômes de la maladie, au lieu de re-

mettre au lendemain pour se soigner.ils devraient auani! ôt prendre les remèdes

propres à leur guérison. Aussi ewpire-t elle à vue d’wil, grâce A cette nég.i=

gence. Malades, ne négligez donc plus à vousfaire soigner quaud veus vous

apercevez de la maladie.  Kecourez immédiatement aux Remèdes Ssuvages,

composés d’herbes et de racines de J. 1 P. Racicot, et vous vous dviterez

de cette manière bien des inquiétudes. N'oubliez pas que ces remèdes gué-

viesent infailliblement toutes les maladies, quelles qu'elles soient. Il n’y enà

p 8 qui rési-tent a leur effiracité. Les effste de ces remèdes sont merveil-

leux, car des malades qui avaient été réputes iucurables, out recouvré la santé

après l’urage de ces remèdes Hätezvous de vous en procurer. Tenez en

constamment à la maison. Rendez vous constamment à l’icneeigne du Gros

Sauvnge, chez

J. E. P. RACICOT.
office le di: he de & hra à 10 bre dn matin et 11 112 hra & 10 du soir.

Letend de8 hesdamatinA hrs

s

dusrr. Le mercredi de 8 hrs du matin 4 © hrs du

i hes d tin

à

10 un soir

vois Leprtele mardide 9 hre du matin à 10 hrs du soir, nne journée seulement, su

numéro Cent:al.
ec1s fendi, de 9 112 du matin à 9 112 hre du solr, an No 78 rue Drasklin.

À Salem,le vendredi, de 9 hrs du matin à 10 hrs du soir, au No. 7I 13 rue Hasbor.

A Woonsoeket, J'aius représentant oontiauel au Ne. 53 ve Arsold.

  

 
 

MANNING & LEIGHTON
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Boston & Maine R. R.
(Division Quast

LETRAINS LANSKNT LA WIATION US LA
4DCENTRAL-—LOWELL

Punr Boston, à 6.50, 8.10, 9.35, 10.85, à. m. ;
1290, 1245, 845, 410, 445, 6.15
6.55, 9.25
aA m, 12.08 . 15. 8.35, 6.40, R 50 p. ms.

dour Lawrence, 6 25, 8.30, 9,15, 1050 am. ;
12.90, 1, 305, 8.30, 5.00, 6.15, 6.55, 9.26,
11.30 p.m. DIMANCHE, 8% a m.;
13.08, 6.35, 7.50 p. m.

Ha: 6.25, 8.90, 9.35, a. m; 12.20,12 Haverhill,
1, 8.06, 3.30, 5 10, 6.15, 6.55, 9.25,11.80
m. DIMANCHE R30 8. m., 1305, 6 &,
7.50 p. m

Pour Salem et Lynn, 6.25, 12.20, 5.00 p. m.
Pour New et Amesbury, 6.25, 14.40,

8.06 330, 6.15 p. ma.
Poar Exeter et , 8.30 a m., 12,90, 1

8.30, 5,00 p. m. DIMANCHE, 5.85 p.ra.
Par Falls, Salmon Falls, Saco et

Portland, 8.30 a. m., 1, 8.30, 50), p. m.
DIMANC 5.95 p. m.

Pour Bangor, fast, Waterville, Skowhe-
gan, Rockland et Farmington, 8,30 a. m.,
6.00 p. m.

Pour St John, N. B., Halifax, N. S., Mont-
réal . 8,30 a. m. ; 5.00 p.m.

Bath, Lewiston, 8.30 a. m., 1,
00 p.

Pour Rochester et Alton Bay, 8.30 a. m., 1
8.30 p. m.

Poor et Se John (par bateau), le lun
endredi a 1

et
Pour Augusta,

m.

di ot . mm.
Pour Mt. Desert, Lundi, Mercredi et Vendre

di, à 5.00 p. m.

Division du Sud.

Le et après le 25 Juin 93, les trains laisse.
sont Ia Station de ls rne Merrimack, Lowell,
somms suit :
Pour Boston, 5.45, 6.30, 96.50, 7.45, 7.35

#8.50, T9.25, 9.50, 11.00 a. m., *12,10,
1.35, 2.10, 93.00, 4.30, 9640 p. m
DIMANCHE, 17.45, 8.45, *9.15 a. m.
Les trains laimeront la Station de la rue

Middlesex comme suit :
Pour Boston, 5.48, 6.34, 16.53, 7,01, *7.18,
* #7.97, 7.38, #7.48, *8.50, 9.28. 0.35, *0. 53

11.03, §11,44 a. m., *1213, 1,88, 2,18,
93.03, ‘4.00, 4.10, 4,33, #5.33, 95.43,

! *628, 7.25, 8.23 p. m. DIMANCHE
#T.1T, *1.27, 17.48, 8.48, *0. 18a. m., §4 25
6.03 p. m.

Pour Woburn-—6.30, 7.01, §7.38, 7.45, 11.00
a. m. 1,35, 2.10, 4.30, “45,33, *§8.23 p.
m DIMANCHE, 8.45 a. m., §4.25,603p.m,
"Express. {Northern Depot seulement.

Via Bedford.
Pour Lawrence— 6.30, 10.00, 1100 a.'m.,

125, 2,10, 4.45, 5.50 p. m. DIMANCHE,
9.15, a. m- 7.15 p. m

Pour Salem et Station Intermédiaires—$7.38,
». m., 1.25, 5,50 p. m- Vis South Lawrence,
6.30 a. m.
Medheures données plus bas sont pour
orthern Depot.

Pour Ayer Junction et Stations Intermédi-
aires—7.15 a. m.. 12.00, 5,10 et 5,49 p. m.
DIMANCHE,2.15 p. m.

Ponr Amherst, Milford, et Wilton — 0.14
m.. 12.57. 3.43,6.42, DIMANCHE, 2 p, m.
Pour Greenfield, Peterboro’, Bennington

Hillsboro’ ot Keene—9.14 a. m. et 3.43p. m

|

re foncier du psys, I'ingénieur #’était (fit le plongeon.
Pour Nashua. Manchester et Conoord—T7.43.

0.14, 9.43 a.m.: 10.13, 12,11, 1267, 1.44,

m.… DIMANCHE. 730, 830

|  FEUILLETON.

L'AMERICAINE
vil

—C'eat vrai, répondit l'abbé, mais
j'y sun fait depuis longtemps! A

quatre ou cinq lieues àla ronde, il

L'y à pis an accident de terrain, une
maisonnette, un vallon, un bouquet

d'arbres, que je ne connaiste comme
le fond de ma tabatière.

Les distances me semble amcin-
dries et, Dieu merci, j'ai encore bon

pied bon œil !

=—11 y ade longues snuées, mon-
s‘eur, l’abbé, demanda Pierre Noir -

mont que vous êtes ouré de Morfon-
taine.

—Mais oui, depuis bientôt trois

ans. Ah ! c’est un bail qui peut comp-
ter etune longue campagne. C’est

mon bremier poste au sortir de la ma-

rine et il v a bien des chances pour

que ce soit le dernier. Que voulez
vous | ces braves gens m’aiment un

peu, ils sont habitaés à moi, et nous

nous entendons à merveille !

La porte s’ouvrit pour laisser pas-
sage à miss Ellen et Mile de Cha-

vannes qui vinrent saluer l’étran-
ger.

Pierre Noirmont ss prêts de bonne

grâce à une présentation nouvelle.

C'était un futur voisin et les deux
jeunes filles lui rent un accueil em-
pressé.

M. Noirmont, anoiea ingénieur,

avait passé sa vie et fait sa fortuze
en Suisse ; mais sa famille, disait-il,

était originaire de Forez et, sa carriè-

re finie, il avait manifesté le désir de

 

mourir au berceau même de ses
aloux,

Il entendait ge fixer dans les envi~

rons de Morfontaine ; or, M. de Cha-

vaDnes étant le plus grand propriétai-

Nouvellesdu Conado
OTTAWA

Pierre Fouocier qui gagnera vie en
ramassant et en vendant le bois, qui

v'en va à la dérive sur la rivière, est

en train e faire un héritage.
M. l'avocat Fleming travaille la

chose. |
Il parait que Foucier hériterais de

propriétés immobiliéres considérables
notamment d’ane grande terre avec

maison et bâtiments, situés à Ste-
Thérèse. Outre cela, il recevrait une

somme de vingt quatre mile francs
avec intérête dûs, depuis soixante

ans.

ST LIBOIRE

A 4 heures mardi, un train de fret a
déraillé près de St Liboire sur la ligne

du Grand Tronc.
Quinze chars ont été précipités dans

le fossé à côté de la vaie et ils out été

mis en pièces,
Le serre-frein Tessier a été instan-

tanement tué et le chauffeur ainsi que
le mécanicien out été blessés grave-

ment.

C’étaient les trois seules personnes
qui étaient à bord de ce convoi.

Le train d’Old Occhard a été re-

tardé de trois haures par ce déraille-

ment.

IRONSIDE

Il y a quelques jours, 4 Ironside, un
petit garçon du nom de Lesage, âge

de 10 ans, s’amusait dans ane embar-
Cation à ramasser du bois surl’eau. Il

tomba à la rivière en pousssut de

grandscris.

Un jeune homme, Alphonse Gali«

pean, monté sur une haute pile de
planches sur laquelle il travaillait ne

consultant que son convrage, sauts à

malgré la détorse qu’il #’infligea au

pied, cournt au rivage, se jeta à Ja

Dage sans même se débarrasser de ses

habits et de son tablier de cuir et mon-
ta dans la chatoupe de Lesage d'où il

11 apparaissait au

@1 50, 3.43,(5.04, Nashua seulement) 5.42, |se recommandant de nombreuses et |dans ses bras Celui-ci était sans con-
6.22, 8.13, 8.43, p- m. DIMANCHES 10.0%
a m. (à Nashua seulement), 2.00, 6,00
8.13, 8.43 p.m.

Pour Penacook, Franklin, Lebanon et White
River Junction—9.14, 945 a. m.; 12.11,
1.59. 343, 1813p. m

Pour Warner, Bradford, Sunapes, Newport
(N. H.) Claremont et Claremont Junction—
9.45 a, m.; 1.47 p. m.

Pour St. Johnsbury et Lyndonville, via Wells
River—9.45 a. m. ; et 18.43 p. m

Pour Montpelier, Montréal, Essex Junction,
Burlington et St. Albans, via Central Vér- |.

mont line—90.45 a. m, ; 18.13 p. me

Pour Montréal et Québec, via Montréal et! force nouvelle et une influence sé-|nommé Pierre Millette,
Poston Air Line —9.45 a. m. : 18.43 p. m.

1v0 Expness vis White River Juntion —

1.50s. m-, tous les jours, dimanche Ex.

{ optp.
TOUS LES JOURS POUR MONTRAL

J. W. SANBORN, Gérant Général.

D. J. FLANDERS, Agt. Gén. des passagers
et desbillets.

H. C. TAFT, Agt. Division ouest
O. E. PAIGE Aot. Division sud

CONCORD &MONTREAL A.
Ligne de la Valley Merrimack.

 

 

après te 26 juin 1808, les trains ciroulerond
comme suit, lsissent Manohester :

Peur Nashpe, Lowell et Boston, (via Lowell) 294
@1Dex, 0.20ex, 8.0Box, 5.27, 10.600x, 11.1
.. 8.00ez, 8.10ex, 4.20, 5.B2ex, 6.81ex
790. m,  DIMANOKE, 6.19ex, 6.99ex. 8.0
a.m, 5.00 p.m.

Pour Jaskue et les stations (ntermidiaires, 6.01
8.07, 11.10, a, m., £90, 7.20 p. ta. DIMANCHE

.U6 a. m., 5.00 p. m,, Dimanche, à partir du
9 juillet, 7.98 p. 13

Pour Raymond, Eppiug, Mewmarket Junction,

Portsmouth et stations intermédiaires, Exeter,

Dever, Rochester, Great Falls et Portland, à
8.8U«.m., 4.25 p.m. SAMEDI, 3.208 mw.

Pour York Boach, 8.30, 11.13 a. m., 4.46 p. m.,
DIMANORE, 3.30 p. m.

Pour Isle of Shosis, Candie, Raymond, Bpping,
Wow Market Junotion, Greenland et Portamou
9.80,11.19s. m., 4.35 p.m. DIMANOHE seu-
lement 3.30 p. m. Dimanche pour Portsmouth
es stations intermédiaires et Isle of Shoals,

M». M.
Peur Worosstes, Bpriugfeld et New York, 6.01.

a ae 0010.80 1110 am. JA Pour
Hew York Sound Lines, via Lowell ou Worces-
ver) 8.02, 5.10 p. m.

pourAyez Yrunotion et Worcester, sob 6.19, 6.29

8.06, 10.50, 11.10 ». m., 8.08, 8.10, 4.30 pm.
DIMANOAE, 6,19, 6.20 a. m.

Peur Tawnten ot Fall River (vis Lowell so

a.19, 6.39, 8.05, 10,50, 11.10 a. m,, 08

8.107. m.

KI" Les trains laissentBosten, gare B. &L,rue
Causasway :

Pour Mapshester, 6.40, 8.80, 9.00, ? 11.80

> | «+ 1.00, 1.15, 8.00 5.25,

Tabac: DIMANCHE, 1.00, 5.06, 7.30,
.00 p. =.

£3"Lestrains Inissent Manchester:

Pour des stations sur le chemin de fer North

Weare, 10.25 a». m., 5.05 p.m. DIMANCHE,

.80p.m.
ur New Boston, 10.25 s. m., 5.05 p. m.

ur Henniker, 15.96 ». m., 8.06 p.m. DIMAN.
809. m.

r Hooksets, 8.54 2.30, 5.00,
oraeGANCEE 4.19 m., 3.0, 1.08
p.m. À partir du ©juillet, 8.17 p.m

Pour Suncook, 8.54, 10.16 «. m., 2-20, 5.00, 7.80

.m. D CHE, 412s. m., 3.07, 7.05 p. m.

k partir du 0 juillet, 8.17 p.m.

Pour Pittofield et les stations eur le Bunrook
alley Branch, 10.16 à. m., 5.00 p.m. DIMAN-

7
ncord, 8.84, 10.15, 10,41, 11.05 a. m.,

O4, à20, 2.56, 2.50, 5.00, 6.88, 7.40, 8.10
9.87p. m. DIMANOHE, 4.022. m., 8.07, 7.08
pw partir du 9 Juillet, 817s m.

Pour Tilton, Ashland, Belmont, Laconia, Lakepors

Welrs, Meredith, Piy mouth, Warren,Woodsville,

Montpelier, Barre, Burlington, Bt. Johnsbury,

Newpors,Vt. et Montréal, 10.41». =m.

Pour Laconie, Weira, Center Harbor, Long Island,

Wolfeborough, Plymouth, North Woodstock

ume House et Profile House en voiture),

sbou, Littleton, et toutes les places dos Moa.

tagnes Bianches, 11.05, express dos Moutaguus

Blanches.
ur les stations entre Concord et Walrs, 8.542. m.

ur Alton Bay, Lake Bhors Park ot los stations

Intermédinires®aur lo chemin de Lake Bhore, d
8.84. m.

Pour les stations au mord de Wairs, 10.41 «. m.

Changements de chers à Lakeport.

tour Ooncord, Tilton, imont, Laconia,

La y, Lake Shore Park, Weirs, Meredith,

Ashland, Plymouth, Rumney, Wast Rumney,

Wentworth, Warren, Haverhill Woodarilie,

Lisbon,Littleton, Wing Koad, Whitefield, Lan
easter, ob Fabyans, 3.86 p. m.

Pour les stations eur le Montpellier où Wells River

LR,ft. Johnebury, Newport, V4. of 10s stations

varle division Passumpaio du Boston & Maine,

pm.
Berlia, 10.41 #. M.

tens Yarlo Maine Contrai M & @

ébee 286 p.m.

ret abyToes tions aterm faires au

nord cord, Plymouth inelus, 6.96 p.m.

Pour esCancer, iton, Leconia, Lakeport,

Woire, Meredith, Ashlsad Miymeuth,Vooderfile

EY Johnsbury,Wewport, Vi, Lisbon, Littisten,
Wing Rosé, field, Lancaster, Bethlehem,

Dale Heke Tin Nedimsacheoo. Bn VOIR

tone sist" Paui et innespoils (via foe Line)

Qél à m.
roux tous los contres Cansdiens et jet

el rac(visWelle River 6ù Le Pacifique
À 10.61 6 mm. 9.87 p. =.

He éimanebe, à partir du 0 juillet 1898 :

roue Shove Park ob leo stations inten

méêite 8.17 a.m. An retour os train laisse

v 8. m., Lake Shore Park, 5.10 p- Ma

» ve A Manchester, 7.98 p. =.

9. A MasKINNON, Gérant Général

A B BROWE, Agt Gén. Passages.

FRED DP. LEW,
Tetomonts do Mesaiours ot 4: Dames

Nettoyes. Toints ot Repares
a Bref Doiai.

230 - Ree Morstmack - 339

10.15 n. M,

bonorables références.

Tout d’abord, le marquis avait re-

fusé de vendre son domaine de -La

Roque ; mais une idée avait subite-
meet germé dars son esprit et rapi-

dement grandi.

Pierre Noirmonts’établissant dans

le pays, y devenant propriétaire et
l’obligé du marquis, c'était là une

rieuse acquises du coup à M. de Cha

varnes.

Le marquis avait prolongé l’entres

tien si bien que l'orage, puis la nuit,
étaient arrivés et que l’iogénieur, re-

core à Bussières à cette heure avan-

cée.

qu’Audré allait reconduire l’abbé

Bruno à Morfontaine, préféra aller
passer la nuit dans une auberge du

village.

—Un passager de plus, c’est par-
fait, s’écria l’abbé Bruno ; et vogue la

ga'ère ! n’est-ce pas docteur?

André se déclara enchanté.

lait pour le mieux.

VIII

Pendant ce temps, Robert avait

accaparé Madeleine et lui parlait à

mi~voix ; mais, soit fatigue, soit timi-
dité, la jeune fille répondait a peine

par quelques monosyllables à l'em-

pressement loquace du vicomte.
Elie fit up signe d’appel au marquis

et l’emmena discrètement dens une

encoigaure.
L’Américaine se peucha à l'oreille

de son oncle.
—Vous croyez, Ellen ?
—dJe vons en prie !

—Je ne vois pas bien......
—C’est un acte de courtoisie qui

me semble commandé... …
—Par une combinaison ?

—~—Moettez par un caprice,

voulez, mon oncle.

=—Allons, soit, conclut le marquis

d’ua air cojoué.
Au moment où l’abbé Bruno, Noir-

mont et André, après avoir échangé

quelques paroles avec Madeleine, se

levaient pour prendre congé, le mar-
quis, un aimable sourire aux lèvres,'se

rapprocha de ses hôtes.
—Vousêtes absolument décidé à

nous quitter ce soir ? demandes-t-il à

l’ingénieur.
—Et pour un jour ou deux, mon-

sieur le marquis
Le docteur Aubertin m'a offert dans

sa voiture, aux côtés de M. le Curé

de Morfontaine, un coin que j'ai ac-
cepté saus façon ; nous allons faire
une délicienee promenade en forêt au

clair de la lune.
—Alors, à bientôt !

Pais re tournant vers André:
—Mon cher cousin, dit-il, c’est Ia

première fois qne j'ai ln bonue fortune

de vous recevoir à Bussieres ; j'es-
père que ce ne sers pas la derniere.

—Je vous rends grâces, monsieur

le marquis, répondit André ; malheu-
reusement, le plus clair de mon tempy

est pris par de nombreuses occupa-
tions.

==Ou1, je sais mais ces occupatiuns

si vous

Après -demain, quelques amis se réu«

niroot ici autour d’une table de (hé ;
vous serez des nôtres, n'est-ce pas.

(A continuez.) vous laissent votre liberté le soir.|

naissance.

wenga le travail de vivification.
fut assez heureux pour ramener àla
vie celui pour leque. il venait de se

dévouer.

MONTREAL

de Longueuil,
eultivateur, s’était fait voler sou che

cour, pendant qu’il était eutré dans

un magasin.

M. Millette, avait confie l’affaire au

cer le voleur, un gibier bien connu de

la police, nommé Charles Bousquet,

de de voleurs dangereux, qui passent

leur temps À épier une occasion favo-

rable pour faire main basse sur tout

ce qu’ils peuvent rencontrer qui peut
leur fournir à boire,

déjà commis des dégâts en taponnant
la voiture d’un épicier sur la rue du

pièces. Lorsque le détective Campeau

lui a ms la main au collet, une partie

de Vattelage avait été brocantée, Tout
8 été retrouvé cependant et remis à

son propriétaire, hier matin.
M. Millette était enchanté. Mais,

Bousquet, amené deva nt le juge, fut

condamné sans merci, sans égard à
ses larmes de “crocodile”, à 5 aus de

péaitencier.
11 aura le temps de se convertir et

de revenir à de meilleurs sentiments.

—Le corps du malheureux gerre-
frein Tesssier. Ia viotime de chemin

de fer de Britannia Mills, a été ame-

née 4 sa résidence, rue Centre. Une

enquête & eu lieu, mais le jury n’a pas

encore rendu le verdict
Tessier était très populaire parmi

ses camarades et avait plusieurs con-

naiseances, en oette ville.
Il a été inhumé samedi à la Pointe-

aux-Trembles, au milieu d’un grand

concours de parents et d’amis.

Les deux autres blessés seront quel-

que temps à se remettre.

QUEBEC

Un bébé âgé de dix-huit mois à

peine, fils de M. Plamondon qui de-

meure au quatrième, au-dessus des

bureaux de l“Evènement”, à Qué-
ben » profité d’un moment d'inatten-

tion de la servante pour grimper

sur la fenêtre et est tombé sur le trot-

toir.
M. Laflamme, beau-frère de M. De-

mers, a ramassé le bébé, tout meurtri,
inaniméet l’a remis entre les bras de

son père.
Chose presque incroyale, le bébé

n’est pas mort et en réchappera pro-

bablement. 11 a le crâne et une jambe

fracturéset le bras droit cassé en deux
endroits. .

C’est le troisiême accident da même
genre qui arrive dans cette maison.
  

Lanc's Family Medecine,
agit sur lea intestina chaque jour ; 0e remède est
indispensable pour Ia sauté.

LOWELL LINE BOARDING HOUSE
1218 Rue Middlesex,

J08, Brouillette, "Prop.

| hasten à la journée ou a semalsaine.Seat na
fameux comme son d'

Jetriqnes passent à la poite. share

  

CHRONIQUE DE FALL RIVER

—Mlie Letendre,de Woonsookut, était eu

promenade à Fali River, la semaine der-

nière, en visite ches Mile Marthe Chaguou

ot Chs. Letendre,

—La dédicace de la nouvelle bâtisse des
Forestiers, sur la rue So. Main aura lieu

mercredi prochain, 23 courant.

—Notre maître de poste, M. Whit-head

nenvoyé se résigoation à Washington
M. Whitebead ira s'établir à Indian Or-

chard,

—Mile Eugénie Vallidre est partie samedi
dernier pour une promenade d’un :nvis au

Cauada.

—Piusieurs religieuses de l’orphelinat
St Joseph, qui étaient en retraite à Québec,
Can. depuis quelques semaines, sont de

retour.

—L'ex-président Harrisou est passé par
Fali River, en route pour New York, lurdi

de cette semaine.

—Deux cas de flavre scarlative et deux
de fièvre typhoïde ont été rapportés au
bureau de santé la semaine dernière.

—Au recorder, Joseph Lavallé pour

avoir troublé la paix publique, & été con-
damné à $15 d'amende et les frais.

—Le Révd P. Gagnon, de Rimouski,

Canada, était de passage 3 Fall River, lu

semaiue dernière, l’hôte du Révd P. Pré-

vost.

—M, André Moreau, charpentier de la
Globe a été blessé très dangereusement en
tombant du toit d’une maison. Les médes

cins pensent qu'il n’en reviendra pas

—Liste des lettres non-reclamées au

bureau de poste: Messieurs: —Denis Allard,
Xavier Bédard, Amédée Fortier, Ls. Ga-

goon, J. W. Grégoire, Théo. Lavallée,

Michel Latour, Jean Parent, S. Plouf, Jor,

Potvin. Dames: Arcelia Desmarais, Li.
Duchêne, Aibina Fontaine, Chs. Norreau,

Odtie Pelletier, Pierre Royal.

—Le Révd Père Giguère, de la paruisre

Notre-Dame de Lourdes, est de retour

d’une promenade de trois semaines au Ca-

na la.

—Alphonse Gaguon, de Lowell, Mass,

est en promenade chez des amis de lu rue

passer res dernières années et del terre d’une hauteur de 15 pieds, et| Wilbur.

—M, Jean Roy,de la Columbie Anglaise

Canada, est en visite à Fail River, chez un

frère de la Flint.

—M, Normand, qui vieut de laisser ls

place de cominis pharmacien chez le Dr J.
B. Chagnon, partira dans quelques semai-

nes pour aller Gtudier là médecine à Balti-
présenté au château de Bussières, en bout d’une minute avec le garçon more.

—M. J. C, P. Larochelle qui Ctait €m-

ployé à ls pharmacie Smith, rue Pleasait,

sition analogue,

—MM, Charles et Pierre Gamache du

Connecticut, sont en prometinde chez leur

oncle 'Th“odule Guiuachs d- Ja rue Divi

sion.

Que, Canada.

— D, W. Hoffmau, marchand de a Flint

ches au prix coûtant, allez le voir.

—Sœur Ste Rosalie, du couvent Jésus-

Marie, village Flint, est décédée la semaine

dernière. Ses fuuérailles ont eu lieu sumed!
tenu par son interlocuteur, était en- |détective Campeau, qui & réussi à pin-| dernier,

—M. le De J. B. Chagnon était de re-
tour lu semaine deruidre de son voyage a

Le marquis lui offrit l’hospitalité! 27 ans, demeuraut rue Jacjues Car=|Chicago. Cowie tous ceux quien arri-
au château,mais Noirmont, apprenant |tier. Bousquet appartient à une ban- vent,il encoura:e fyrtement ses amis à

faire le voyage de l'Ouest.

—On auvonce une soirée dramatique et
musicale canadienne, pour le 28 novembre
prochain, M. J. C. Lavoie en seruit ie

directeur.

—Mme Courtemauche de la rue Ans-
Avant d’être arrêté,Bousquet avait |wan est partie pour une promenade de|!

quelque semaines au Canada.

—Jusqu'd present les pièces suivantes

Un allait repartir à trois : tout als! Champs-de-Mars et ls mettant en |sont enregistrées pour la saison théâtrale
1893-1894, à l’Académie de Musique. Sa-
chant piaire À beaucoup de nos lecteurs
nous leur en donnonsla liste, avec les dates.

Aug. 21—“Tuxedo.”
Aug. 22—“Lost In New York.”
Aug. 26 —“Howard Alhannum Co.”
Aug. 29 —A Society Fad.”
Sept. 1—“The Dazzler.”
sept. 2-~=“Humpty Dumpty.”
Sept. 6 & T—' ‘Power of Gold”
Sapt. 8 & 9—“Danger Signal”

Sept. 12—‘‘Blue Jeans.”
Sept. 18 —Kellar, the Magician.”
Sept. 14—*“A Jolly Surprise.”
Sept. 19 —"Hazel Knike.”
Sept. 20—“Brass Monkey.”
Sept. 21—“Shores Acres.”
Sept. 28 —“The New South.”
Sept. 25—“Ivy Leaf.”

Sept. 27 & 28 —“Agnes Heindon.”
Sept. 80 —*‘Spost me Allister.”

Oct, 2 & 3—*The Pay Train,”
Oct. 5 —**Lost Paradise.”
Oct, 6 & 7—“Land of the Midnight Sun.”
Oct, 10—‘Monte Cristo.”
Oct, 11 & 12—*Paul Kauvar.”

Oet, 17—“Auld Lang Syue.”
Oct. 18 & 19—“The Diamond Breaker."
Det, 20—“Joseph.”
Oct, 21—Vendetta.”
Oct, 28—“The Nabobs.”
Oct. 25—"Uncies Tom's Cabin.”
Oct. 26, 27 & 28—“The Span of Life.”

Nov. 1 & 2—*Flag of Time,”
Nov, 3 & 4—“A Modern Heroine,”
Nov. 6 & 7—*Glen-ds Lough.”

Nov. 9, 10 & 11—#Thomas E Shea.”

Nov. 18 & 14 -Stock Co,, from Boston

Opera Houss.
Nov, 16—#Antony the Trumpter.”
Nov. 18—*Primrose and Weet.”
Nov. 20-21-~“House on the Marsh.”
Nov, 22-23—“0Old Kentuck.”
Nov, 25,—Geo. Dixon.
Nov. 27—“McFee of Dublin.”
Nov. 29-30 —“Fautasma.”
Dec. 2 —"‘Hands Across the S-a.”
Dec. 4-5—N. 8, Wood,
Dec, 9 —“Dr Bail,”
Dec. 11, and countinui:g one we: k, Mora

in reportaire.

Dec, 18—“Prince Pro Tem.”
Dec, 19 —John Drew.
Dec, 20 21—"White Squwdron.”
Dec. 25—“Uncle Hiram.”
Dec. 20.80—The Coast Guard.”
Jan. ¥ —* Superba.”
Jan, 18—Hijelds’ Minstrels,
Jan, 20 —“*Peck’s Bad Boy.”
Jan. 25 - Oliver Byron, in » new pay.

Jan, 26 27—‘Darkest Russia.”
Feb. 1—George Wilson's ‘Monte Carlo.”
Feb, 8—Renix-Sentley Burlesque Com-

pany.
Feb. 6—“Soudan.”
Feb, 9-10—“Uountry Circus.”
Feb, 13-13 Louis Motrison in “Riche.

lou” and * Faust,” 

Girl I Left Behind Me.”
Feb, 16 —Two O:d Cronies.
Feb, 3233—"A Kentucky Girl”
Feb. 94 —Hustier.”
March 8—“tirimes’ Cellar Door.”
March 7—*Tezus Steer.”
March—17-18—*Frisuds”

March 31—Straight Tip.”

April 3 =4Dixle,”
April 5-6-7—‘Uliie Akerstrom.”

April 10—#*White Save.”
April 14 —“S;Loria.””

Avril 20-31 —Kilisrney.””
April 24 —“Devil'e Auctiou.””

April 26—“Stili Alarm.”
April 27-28—"Silver Kiag.”

—

TOUSSEZ-VOUS ?
Depuis un Jour !

Une Semaine!
Un Mois!

Une Année!
Des Années|

PRENEZ LE

Sirop de Terebenthine
DR. LAVIOLETTE.

Le Plus Sir.
Le Plus Efficace.
Le Plus Agréable au Goût.

NECONTIENT

Xi Opien, ni Morphine, ni CHoroforme.

 

 

En vente danstoutes les pharmacies.
23 et 50 cents le Flacon.

Depot pour Je Gros: GEO MORTIMER,
2d Cental Wien, Boston, Maes et tors les

Pharmaciens de Gros des Etats Unis,  
Seul Propelètaires J G. LAVIOLETTE, M.D,

A HT Ree des Conncave Strat
VVICT VY VVUV YY VY EV YY LV LY V VY

Quatre Preuves de Conviction
Les résultats merveilleux qu’ont

obtenus les milliers de personnes qui
en ont fait usage, l’approbation de ce
fameux remède par les principaux
médecins des Uriversités des Etats-
Ums à délivré à l’’nventeur, le 30
avril 1589, accompagné d’une lettre
de félicitation, l'augmentation de
ses demandes, sont quatre prouves
de conviction que le Dr Delisle’s
Kinium Compound est le seul rema-
de garanti infaillible dans tous les
cas de délulité genérale, pauvreté
du sang, épuisement par le travail,

 

Galipeau tama an bord, puis com-| Vient d'entrer au service du Dr J. B. Cha- manque d'appétit, manque de som-
T1 Guonde le ‘Troisième, où il occupe une jo ineil, langueur, affaiblissement du

système nerveux, cte., etc, Il est
également sans rival et garanti in-
fuillible pour les maladies propre à la
femme, telles que Menstruations ir-
régulières ou difficiles, et fleurs blan-

-—Mrme Joseph Oueliette 6t ses deux en-| ches, En vente dans toutes les
Hier, la Mivenve annonçait qu'on |fants sont partis d'hier pour West Bury, |bonnes pharmacies. Prix 1.00 la

bouteille.

Préparé par le Dr J. D. Delisle
val et sa voiture, au marché Bouse- ost à écouler son stock de marchandises sè-| & Co, Lowell, Mass.

3-30-92 1 an
 

 

MERES.
* C man: "de Mde Win-lowa été

MERES.
Le sirep

Muployé au de'à de 59 -n« par des millions de
mères, qui en ot donné à leurs onfauts durant

 

LarDentition,” ce remèdea été merveill-ux.
1 soulage l'enfitit, amellt es Gencives et chasse

les dous urs, il quéil nussi escoliques vent uses
êt c'est Uu reméde ir fai li le pouria diarrhée,il
est vendu par les pharma dens dars le monde
ntior, demandes le flcop  calmaut de Mde
Winstow et n'en prenez pas d'autres, ib couts ls
toutelile.

ACHETEZ
—VOS—

- DE=—

Dickson Bro’s.
—84—

RUE MERRIMACK.

Callahan&Sanborn
3 Bridge St

f Ont en main le plus vaste assortiment de

Paramouches (Screems), et Por‘es Grillices,

ur éviter les mouches et les moustiques ;

= prix sont les plus bas de la ville. Rien

 

les maisons devraient en être pourvues.

La clientrle canadienne est respect :ieuse-

ment invités.

 

J. J. CLUIN 
|

   
| spécialités pour cas difficiles; Verre.

ajustés et polis. Ligne complète de

| lunettes d'opéra, lorgnous, ete. yeux
artificiels artistiquement

Fob. 15—Frohman’s Company in “The

de plus commande durant les chaleurs, toutes

Coin de la rue Merrimack

Le Magasin Bleu
OUS REMERCIONS CUR-
dislement le public de l’encou-

agement qu'il nous a donué depuis
notre ouverture, 340 rue Merrimack.
Afin de continuer à mériter cette con
fiance. notre géraut » 'été A Boston at

New-York et nous a acheté ce qu’il y

à de plus nouveau en fait d'habille
ments et objets de toilette pour hom
mes, jonnes gens ef enfants.

Unie visite vous convaincra que c’est
‘e magasin du beau et du bon marché

340 Merrimack St

Respectez vos Morts
Si vous désirez des funérailles pompousts

our vos parents Ou proches adressez-vous à

F. X. ALBERT
‘Entrepreneur de pompes funebrer

No. 3 Rue Tucker, Petit Canada.
Loweil, Mass.

à + prix sont plus bas qu'ailleurs, n'ayant pas
le loyer à pay.r. Vous trouveres un beau
hoix de meubles, tapis, posles, lite, matelss

N. B,—Voitares à louer pour Baptèmes
Mariages, Sépultures ou ls promsnade.

LA CRISE
File n’est pas si vérieuse qu'on Ia pense pour

en juger, protitez des occasions eatraordinaires
qui sunt offertes chez

Alfred Simard,
COIN DES RUES

MERRIMACK et HANOVEF
M. Levi Simard fera une spéclalité de ln répa-

ration des montres et bijouteries.

 

 

 

Si vous exuminez nos vitrines vous y trouverez
les dernières nouveautés en fait de chaussures
d'été ; de seniaine en semaine nous eu Tecovous
directement des manufactures.
Rappeles- vous que dans nos bas prix vous trou-

vores une chaussure aussi élégante et qui fera
alssi bien que celles vendues dans les hauts prix.
En achetant vos bottines chez nous, vous êtes

assurés d'être toujours chaussés élégamment et
duns les derniers goûts.
Nos prix sont les plus bas |
—

C E.MONGEAU
256 Rue Merrimack

Lowell, Mass.

A FPIEINTON
331 Rue Werrimashk,

Paravents ‘screens) 3c en montant. Portes
areers $1.00 en montant tuyan en caoutchouc.
Petites fiucbeunres a herbe, Graines et instru

aenta de jardinsjete., etc.

Au Magasin de Ferronnerie.—

 

 

NETIOIE, TEINT ET REI'ARFK

Ailes Vetements de Dames ot
d'Hommes.)

[LOWELL29 JOHN ST. -

ALLEZ CHEZ

Cyrille Constantieau
—POUKVO8—

Articles ‘de (Toilette. Chemises,}

Collets, Cravates, Mou-

choirs,Parapluies,

Ete., Eto.

HANOVER ET MERRIMACK.

P. LYNCH
‘Marchands de Vins]

~ET—

Tmpo-tateur de Liqueurs Etrangères,

Bières, Lagers, de toutes sortes.

43, 45 Rue Market.
Les commis canadiens tuivante sollicitent

le patronage de la clientèle canadienne,
M. N. Blanchette, Eugène Bailly, Jobn

Guilmette, Dieudonné Landry. 7

 

M._NOE; BRUNELLE

L'un des membres de la maison

J. H. TULLY & CO.
Invite cordialement tous ses compatrivtes à

l'aller voir au

93 PAST MERUIMACE STRENT,
Magnifique Fontaine 4 Sods, Liqueurs rafrai-
chlasantes, cigares, aussi articles de toilette.

On y fait ane spécialité des prescriptions

Fitchburg RR

Lisex avec Attention,

Cette Îi pniaire vient de faire des arran-

ments= vod uels 108 rs qui partirort

fo Worcenter 41.20 p. m. se rendront & Stan.

bridge, Bt Jean et Montreal le lendemain matin

Ni sans changement via CENTRAL VER-

MONT,

R
.

R. Pour les stations entre Stanbridge

et Sorel fi n°y Aura à l’avenir qu'un sen! change-

ment. C'est €

UNE LIGNE

laquelle iis seront certain de toujours faire

connection avec les autres lignes decl ine de

fer et tonjonrs 6 aussi bon marché, sans compter
 

contribrer à rendre votre séjour à Ching

Rurean du NATIONAL, . . . 83 rue Marke

Un grand sombre
oad A Ia disposition du B

 

ALLEZ-VOUS À CHICAGO VOIR
L’EXPOSITION © TROIS TRAINS EXPRESS

A grande vitesss avec COATS salons ot chainSur

#1 oul, Sela vous paiernit'ide ,vous mettre en

|

toire le soir) font 16 trajettourEsbore

meron aveste Centerot reDepartde Worcester, 8.10 a. m.

! 10.50 et 7.20 0. m,
Bureau d'Informa'fons Canadien ° IMPORTANT.

(incorporé), Le FITCHBURG, R. R., eat ln seule ligne pas

Qui vous fournira sur demande tout © qui peut
1e

pins agréahie possible. Pour toute information
s'adresser à

Charles R. Daoust

d'hôtels très convenable a

que ie

FITCHBURG, R R

Est 1e chemin le plus direct, le plus sûretle plus

confortable.

tes certains, en partant de Mont

eeay de vous rendre & Worcester mma

changements ot SARs avoir à attendre dans es

res, le lendemain matin às60 tandis quê par

fes lignes rivales genératoment vous n'ai
à Worrester avan .

te à la Gare Unim per M.J.H.

LOCIER,sonst au bureau du VERMONT CEN-

TRAL, No 194, rue Front.

J. B. Lucier,

:DRAPEAU NATIONAL .i

Le Departement

—DES—

IMPRESSIONS + de + LUXE
—DU—

ATIONAL

 

——EST—-

DES MIEUX CRGANISES.

t#F"Nous donnons entière satisfaotiondu

W.ALEW, [En TOUT ET PARTOUT

Programmes,

Circulaires,

Placards,

Ouvrages de gout.
——

etlD

+

rt

TOUT A BREF DELAI

——ET A DES——

PRIX ……. RAISONNABLES

A. lLin pu ivierie du

NATIONAL
—ET DU—

[
a

—
—
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i J. R. Watson, .
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LEMAGASIN
— DE —

9DONNELL
AND

CBRE
Doit Etre Remodel

Nous reduisons nos
prix pour rempla-
cer nos marcha.

dises.

Il n’a pas eucore été connu généra-
lement qu’en outre du corps de bâti-
ment que nous sommes actuellement à
ériger nous avons décidé de faire
d'importants changements au premier
étage de notre magasin. Cela va ve-
nir en contlit avec nos départements,
particulièrement

La Porcelaine, la Vaisselle, la
Verrerie, l’Argenterle, la

Ferblanterie et la
Quincaillerie

Et comme vous devons faite de la
place pour les ouvriers et commencer
les opérations maintenant, nous avons
inauguré dans ces départements, une
grande vente sans réserve qui attirera
des milliers de ménagères, maîtres
d'hôtel et tout le monde en général à
cette vente.

Porcelaine.

1000 assiettes ouvragées dont le
prix était 8 cents, pour cette vente 5
cents chaque,

25 doz d’assiettes à thé unies dont
le prix était 69 cents, pourcette vente
50 cents la douzaine.
Un lot de soncoupes dépareillées

ancien prix § cents, pour cette vente
3 cents chaque.
Un lot de vases de nuit couverts

prix 75 cents, maintenant 59c. chaque
Un lot de tagses à café, premier

prix 12 cts, maintenant 8 cte chaque
Sets à toilette de #5.00 maintenant

$3.29 le set.
Tasses et soucoupes jumbo, autre-

fois 49 cents, maintenant 20 cents.

Verrerie.

1000 verges à soda valaut 8 cents,
pour 5 cents chaque.

Bols à sucre de 19 cents, pour 9 cts
chaque
Globes à gaz de 25 cents, pour 19 cts
chaque.

Jaries Mason, une chopine, 75 cts
la doz, maintenant 65 cents la doz,
Jarres Mason, 2 pintes, $1.25 la doz.,
maintenant $1.09 la doz. *

Sauciers 50 ceuts Ia doz, maintenant
39 cents la doz.

Cuspidores de 29 cents, pour 19 c.
Verres a gelée GO conta la doz , pour

cette vente 33 cents la doz.
Chaudrons à étuver à l'épreuve du

feu, No 2, autrefoia 19 cents, mainte-
nant 12 112 cents chaque.

Ustensiles de Cuisine.

Dans ce départemeut nous offrons
des centaines de marchés, mais nous
n'avons l’espace de n'en sigualer
qu’une partie.

Unlot de balais de 25 cents, pour
15 cents chaque.
Epingles à linge de 5 cts la douzai-

ne, prix pour cette vente 3 cs la doz
Meilleure Ammoniac, 10 cents la

bouteille, prix pour cette vente S$ cts
la bouteille

Pots à fèves de 15 cents, pour 7 cts
chaque.

Noir à souliers, 10 cts, pour cette
vente 4 cts la boîte.

Brosses à poèle, 10 cents, pour cette
vente 7 cents chaque.

Brosses à souliers, 25 cents, pour
cette vente 15 cents.
3 doz. de théières, fonds en cuivre,

42 cents, pour cette vente 29e chaque
Paniers à linge, 39 cts, pour cette

vente 27 cents chaque.

AVIS.

Neretardez pas à venir vi-
siter notre département d'’ar-
genterie. Tous les prix sont
réduits pour en finir.

Voici quelques-uns des marchés.
25 douzaines de cuillers à thé en

plaqué, 75 cents la doz., prix pour
en finir 50 cents la doz.

Les meilieures fourchettes en pla-
qué de Rogers, $1.75 le set, prix pour
en finir 81.39 le set.

O'DONNELL
& GILBRIDE
MAGASIN GENERAL.

lues Merrimack, Palmer, Middle

 

TELEGRAPHIE
UNE EMEUTE SANGLANTE

ON BE BAT A COUPS DE PELLES
—

Leetare da “ Riot Act"

North Abington, 17.—L'active petite ville
de North Abington à passé par une suoces-
sion de scônes, hier après-midi, comme il
n'y en à jemais encore eu lieu dans le comté
de Plymouth, et dont les habitsnts espèrent
qu’ils n’en verront plus le retour. Iier
matin, après que les autorités du chemin de

fer New York, New Haven et Hartford

eurent reçu ordre d'enlever la voie masquée
qu’elles avaient posée pendant leur lutte
contre le chemin électrique, ou bien que la
ville le ferait, ies hostilités cessärent,

Les autorités du chemin électrique et leur

conseil allèrent à Boston demander une
injonction défendant à qui que ce soit de
les empêcher de poser des lisées sur la tre-
verse à North Avenue. Des escouades
d’hommes du chemin de fer se tenaient À
une faible distance de la traverse prats A

arrêter au passage tous les hommes du che-

min électrique, Le surintendant Sanborn
les commandait,
A une heure environ, tandis que 3000

personnes étaient présentes, le surinten-

dant Sanborn enjoignit au maitre d’équi-
page Bryant, d'exécuter ses ordres, Bryant
appela ses hommes qui vinrent avec des
pelles, des piques, des haches, des leviers,
etc, et commencèrent à soulever Jes lisses

du chemin électrique. Sur les entrefaites

le commissaire des chemins Wright avertit

le surintendant Sarborn de ne pas toucher

À nine lisse ou un pavage situés sur la voie

publique.
Comme les hommes du chemin de fer se

mettaient à l’ouvrage les hommes de police
essayèrent d’en arrêter quelques-uns, et les
Italiens firent irruption sur Ia police et les

citoyens. On joua des pelles et des piques
et les Italiens refoulèrent les spectateurs à

la North Avenue. L'aiarme du feu fut
sonnée, et les pompiers, rendus sur les
lieux déchargèrent deux jets d’eau sut les
Italiens, les refoulant en arrière. Des pier-

res étaient lancées dans toutes les direc-

tions. Des vitrines pour une valeur totale

de plusieurs centaines de piastres furent ré-

duites en morceaux dans l’espace de quels
ques minutes, et il n’y a pas que ceux qui

participèrent à la bataille qui furent blessés,

maïs aussi un grand nombre de spectateurs,
Parmiceux qui furent frappés ou ren-

versés à terre, on compte le surintendaut

Sanborn, Durant la bataille l'inspecteur

Bailey et le maître d’équipe Bryant furent

arrêtés et incarcérés. Les Italiens eurent

cependantle dessus: ils coupèrent les boy-
aux en morceaux et en brisèrent les bouts.
Une trève fut alors déclarée, le surinten-

dant Sanborn rappelant ses; hommes. Les

autorités de la ville demaudèrent du renfort

à Boston et une forte escouade de police
arriva dans l’après midi. Le président Red

du cheminélectrique et le juge Kelley vin-
rent aussi.

Ils apportaient avec eux l’injonetion qui

avait été accordée par le juge Parker de la

cour suprème. Les documents furent signi-

fiés au surintendant Sanborn qui renvoya

ses hommes à leurs chars et abaudonnala

bataille. Le président Reed donnaà l’en-

trepreneur Barnes ordre de poser les lisses

du chemin électrique, et l’ouvrage recom-

mença à 5 heures.

Le député shérif Cushman lut le ‘riot

Act” à la fouie dontla plus grande partie se
dispersa après avoir constaté que le chemin

électrique avait gagné.

L'officier Hollis sigoifia un warrant au

surintendant Sanbornet l’incarcéra. 11fut
subséquemment relâché sous caution avec

Bailey, Bryantet un directeur du chemin

de fer électrique. On caleule que le dom-

mage aux vitrines seulement & monté à

82,000. Piusieurs furent blessés; quelques
personnes reçurent des balles; mais il n'y &
pas de cus fatals.

 

 

MATTHEwWS N’EST PAS SUR LES RANGS

Le Maire de Boston se Retire de Ia Latte

Boston, 17—Le maire Matthews a auto”

risé l'annonce qu'il ne sera pas candidat

pourles charges de gouverneur ou de maire,

cetautomne. Il est sorti de l’hôpital civi-

que où il s’était fait soigner pour une en

torse au pied, et après avoir réglé quelques

affaires, il prit le tiain pour Jefferson, N.

H., où il demeurera au moins une semaine.

Pour ce qui regarde la politique, son sécré-

taire dit qu'il ne prend aucune part dans le

concert de vociférations des républicains

dans le présente calamité. li croit que les

affaires des démucrates en cet Etat ont

benne apparence, vu que ‘ousles maux

dont le peuple souffre ont leur origtne dans
la politique du parti républicainsur l'argent

et surle tarif,

Mais son état physique et d’autres récents
événements d’une nature privée le mettent

dans l’impo-sibilité de penser À accepter la
candidature pour la nomination démoera-

tique,

BONNE NOUVELLES

 

Les Moulins de New Bedford Roavrout leurs

Portes

New Bedford, 17.—Presque tous les

moulins qui avaient fermé la semaine der-

nière ont recommencé leur opérations, et

ceux qui restent encore fermés se tiennent

prêts à reprendre l’ouvrage aussitôt que les

commandes arriveront.

 

LESEMEUTES DE BOMBAY

 

Les Troapes sont Impaoissantes

Londres, 17,—Des dépêches officielles
reçues par le gouvernementl’Informent que
Bombay, aux Indes Orientaies, est au pou-
voir de la populace, Les troupes sout irn-
puissantes. Toutes les mo:quées ont été
détruites, -

Un grand nombre de personnes ont été
massacrées. Les Européens sont frappés
de panique. Les troupes ne peuvent que
protéger les édifices publics,

Merea, Lisez Cec

Mon enfant et sujet à de graves attaques
de diarrhée, Durant sa dernière maladie
on lui donna souvent le Dr Hand’s Diarrhea
Mixture qui produisit une guérison immé-

diate. Comme dans lea occasions précé-
dentes on aurait été obligé d’avoir le visite
du médecin au moins une dousaine de fois.
Je crois que les remènes du Dr Hand au.
Taient sauvé ls vie À mon enfant que j'ai
perdu, si javais pu m'en precurer dans le
temps de sa maladie. Mme I, H, Bennett,
722 rue New Camdem, N. J. Ce sont d’ex-
cellents remèdes pour les enfants, 35 cents ches tous les pharmaciens,

LE DEBAT SE CONTINUE
LA DISCUSSION DANS LES ILE X

CHAMBRES
 

Une sa'le des dossiers otablie

Washington, 17.—Dans le sénat, M.

Cockrell (4ém.), du Missouri, à présenté un

amendement instruisant le secrétaire du
Tresor de payer aux porteurs des obligation,
de $ par cent qui en demanderont le ra-
chat leur pleine valeur et l'intérêt accru
en bons des Etats-Unis.
M. Sherman (rép.), d’Ohlo, combat cette

motion telle qu'amendée ; il prétend que

son adoption ne ferait que compliquer lu
situation actuelle. M. Cockrell réplique
longuement et réfute avec succès plusieurs
objections soulevées de part et d'autre.

Finalementle bill et l'amendement sont
renvoyés au lendemain,
M. Vest, du Misscuri, propose que $300,-

000 soient votés pour acquérir un édifice

qui sera spécialement réservé pour recevoir

les livres et documents publics qui encom«
brent les bitisses du gouvernement; ce nou-

re] édifice sera connu sous le nom de Salle
des Dossiers.
Le bill est adopté.

Ou reprend ensuite la discussion sur la

résolution Lodge,telle qu’amendée par M.
Gallinger, et à l’effet qu’il ne serait ui sage

ni opportun de faire aucun changement

radical au tarif avant le mois de mars 1897,
M. Gallinger fait un long discours à

l'appui de son amendement, Il dit qu’en

retardant la question des changements a
faire au tarif jusqu'en 1897, le peuple au-

rait la chance d’ici lA d’élire une majorité

républicaine, et lee républicains seuls sont
capables de traiter intelligemment les ques

tions d'économie politique.

Puis le sénat s’est ajourné.

A la chambre des représentauts, la tés
ance à été employée rar les discours de
MM. Bryan, du Nebraska, Henderson,

d'Iowa et Moses, de la Géorgie.

UN HOLOCAUSTE
 

Devores par 1s flamines «t par les Requins

San Francisco, 17.—Un & eu d’autres
nouvelles de la catastrophe du steamer

espagnol San Juan, qui a brûlé au large des
côtes de lu Chine.
Le steamer était parti de Hong Kong

pour Manille avec un équipage complet

et tous les Chinois qui avaient pu être em-

barqués,

A trente milles de la baie Delagea, on

découvrit le feu entre les deux ponts.

Ce fut alors un sauve-qui-peut des Chinois

dans le haut de la mâture.

Mais le feu en peu d’instants gagna les

agrès de la mâture.

Ne pouvant résister à l'intensité des

flammes, les malheureux Chinois se lais-

saient cheoir dans le brasier, ou se préci.

pitaient à la mer oùils étaient instantané-
ment dévorés par les requins.

L’avant et l'arrière du steamer étaient

remplis de gens qui se tenaient serrés les
uns contre les autres-dans des angoisses

1ndicibles,

Le spectacle de tous ces infortunés hur-
lant de douleur et de frayeur en haut et en

bas est indesecriptible.
D'un côté, le steamer transformé en un

brasier, et de l’autre la mer grouillante de

requins.
Deux bateaux de sauvetage avaient été

réduits en cendres et deux autres avaient

chaviré,

Quelques hommes d'équipage finireut par
les remettre en position et en descendre un

troisième À l’eau; mais il fallut les main-

tenir À distance du steamer pour les empé-

cher de prendre feu; et il fallut aux gens

affronter la lutte avec les requins pour aller

À bord. C’est ainsi que 9S personnes purent

se sauver, et après 10 heures de rume, pars

vinrent à terre, d’où on s'empre::a de de-
mander du secours.

Le steamer Sun Antonio partit au secours

du San Juan.

Quand le Sun Anfonio arriva sur les
lieux, il restait encore dans la mâture trois

Chinois plus morts que vifs. On les sauve ;

ce qui porte à 101 le nombre de gens sauvés
de la catastrophe.

Il y avait 283 personnes à bord,

Cela fait donc 182 qui ont péri d’une af.

freuse mort.

Les requins étaient tellement affamés et

féroces, qu’ils faisaient des bonds prodi-
gleux auprès des embarcations pour happer

une proie.

Le San Antonio a remorqué au port le

Sin Juan en feu,

UN JEUNE MISERABLE

 

11 cause la mort de trois ga:icons

teaver I7alls, Pe, 17.— Un acte  disholi-

que, qui a causé [A mort de trois jeunes

Barçons, & fté commis près de Homewood

lundi dernier.

Frank Graham, âgé de 17 ans, savait que

trois autres garçons faisaient la chasse 3

environ un mille en bas du village, Il se

procura une boîte de poudre, y attacha une

mèche, la plaça dans une petite pile de

roch-s et attendit que les jeunes chasseurs

fussent arrivés tout près. Alors il alluma

la mèche et se sauva à une distance oùil
serait hors de danger.

Burgess Reed, âgé de 18 ans et James

Reed, âgé de 14 ang, fils de Smith Reed,

accompagnés de James Carney, 17 ans,

s'approchèrent de la pile Ae roches entière-

ment inconscients du danger. La boîte fit
explosion, et tous trois furent tellement

mutilés et brûlés qu’ils moururent quelques
heures après,

Graham s’est échappé, mais la ville en-

tière est sur pied pour le capturer mort ou

vif.

LE PONT SE BRISK

 

Sept Personnes Tuees et Quatre fileusces

Danville, Ve,, 17.—Comme un train de

passagers du chemin de fer Atlantic et Dan

ville traversait uu petit pont au-dessus
d’une crique, à l’est de Milton, hier matin,

l'Ingénieur sentit que le pont commençait

À baisser. Aussitôt il lâcha toute la vapeur

etla locomotive, le tender et un char à

bagage atteignirent la terre ferme, muis le

reste du convoi, comprenant deux chars à

passagers et un char dortoir, s'en fonça dans

le vide et tomba dans la crique,une hauteur

de 60 pieds, Les chars furent réduits en
miettes.

L'eau dela crique avait monté à la hau-

teur de douze pieds ou plus, et on croit

que cette crue avait ininé les fondations dea

piliers en fer.
Il y avait dans le temps sur le convoi en-

viron seize personnes comprenant les em.
ployés, Sept personnes furent tuées: quatre

autres furent blessées, mais non sé1ieuse-

ment, La Toax vonduit a la Consomption
le hemp's Malsain arfête la toux instantaneiuent

) Consu'tes vos ainis eur ce fait.

GRANDE VENTE POUR © JOURS
Les Prix Seront Sans Precedent Dans

La Cite De Lowell.

 

 

Venez Et Jugez Par Vous-Memes.

 

A 4 Cents.

Je vous offrirai 25 douzaines de
bas gris, valant 8 cts la paire.

A S Cents,

Je vous offrirai des indiennes
blanches ou foncées, des cotons
jaunes et toutes les batistes à dou-
blure ; les batistes en pièce se
vendent partout 6c. la verge ; mon
coton jaune vaut 7c. partout.

Chapeaux.

Chapeaux pour enfants, de 25
cents, pour IQ cents,
Chapeaux de paille pour dames,

de 19c., peur oc.
Chapeaux de paille pour hom-

mes, à 25 cents
Et toute la balance de nos cha-

peau, Fleurs et Plumes a grande
réduction.

Corps et Calecons.

Corps et caleçons d’été pour
hommes, à 23 cents.

Très bons corps pour garçons,

Chemises blanches pour hom-
mes, à 25 cents,

Chemises de travail à 19 cents.
Corps en Jersey pour dames, à

6 1-4 cents.
Overalls pour hommes et gar-

çons, à 25 cents et les meilleures
qualités à 45 cents.

Cravates pour hommes et jeu-
nes garçons, de 2sc. pour Igc et
de soc., pour 39 cents

Bretelles de toutes sortes à 19c
valant 25 cents et 35 cents.

Basques en indiennes de toutes
sortes, couleurs foncees, rose et
bleue, 35 cents, vendus à 50 cts

Basques en indienne blanche à
21 cents, valant 25 cents.

(Boys’ Shirt Waist) ou corps
en indienne ou en fil pour gargons,
de 25 à 38 cents pour 19 cents.

Tolle a Rouleau.

Toile à rouleau de 5 cents pour
3 I-2 cents.

Bijouteries.

Toutes ros bijouteries, telles
que boutons pour poignets et
pour collets, épinglettes, pour
cravates, sont réduites a moi-
tié prix , les lettres initiales de
25 cents pour IO cents.

Chaussures.

Dans les chaussures, je vous
offre aussi de bons marchés.
Un lot de chaussures pour

hommes, de $1.50 à $2.00 pour
89 cents.

Chaussures boutonnées ou la-
cées, pour garçons, à 85 cents, va-
lant #1 00.

Souliers lacés, en cuir noir, pour
dames, à 48 cents.
Un autre lot de souliers en

Dongola, à 75 cts, valant $1.00.
Souliers opéra, pour dames, à

39 cents, vendus partout à 50 cts

J'ai un assortiment complet de
chaussures de toutes sortes, des
premières maisons de Boston, tel-
les que Hosmer & Co, Day &  a 19 cents. Grandes Serviettes à 5 cents. Co, et J. A. Manning & Co.

 

VENEZ EI VOUS SEREZ SATISFAITS.
COMMIS POUR REPONDRE A TOUS. NOUS SERONS

TOUS CANADIENS.

NOUS- SERONS ASSEZ DE

 

PETIT CANADA.

J. O. Lepage,
10-RUE AIKEN-10

 

 

AVIS.
Aux Epiciers et Boulangers

Nous appelons l’attention des Epi-
ciers et Boulangers de cette ville ainsi
que toutes autres personnes que le
fait peut concerner, qu’à l’avenir nous
leur vendrons des vieux juurnaux, très
bien conservés à bon marché, s’adres-
ser À nos bureaux 53 rue Market.
Nous profitons de cette occasion

pour annoncer que nos bureaux sont
ouverts tous les jours de 7 hrs a m. à
9 hrs p. m., 4 l'exception du samedi,
ce jour là nous fermons nos bureaux
à 6 hrsp, m.

En Vacances

Mile Joséphine Montplaisir, 122 Merri-
mack, au-dessus de chez U'Donnell & Gil-

bride, modiste de robes et de manteaux,

désire faire conuaître à ses pratiques qu’elle

est en vacances durant le mois d'août, et le

ler septembre vous pourrez la trouver À sa

résidence privée au no 135 East Merrimeck,

en attendant que ses nouvelles chambres

goient prétes, le ler cctobre.—1 s.

CHRONIQUE DE MANCHESTER
—Il y aura encore un concert magnifique

à l’Académie de Musique de Weber vendrc-

di soir,

—Un Canadien et deux Irlandais ont été

emdamnés à $7.52 d’amonde en cour de

police hier.

—Lesofficiers de la Peoples’ Fire lusus

rance ont eu une importante session, hier.

Ils sont occupés à rétablir les bases de la
compagnie afin d'avancer avec plus de

sûreté,

—Ce matin en cour de police il n’y avait

qu’un adorsteur du dieu Bacchus. Ona

donné à loger à un voyageur.

—La section de la rue Merrimack com-
prise entre les rues Beach et Maple vient
d’être recouverte en béton, les travaux
sont terminés d'hier et ce matin elle a été
ouverte au public.

— Le comité chargé d’engager un pro-

fesseur pour l’école allemanda de cette ville

a reçu 47 applications hier. Parmi les can-

didats, il y avait des professeurs de langue
de grande renommée.

—L’examinateur des hanques Gatchell
venu pour mettre le nouveau receveur

Heard en charga de la banque Common.
wealth est parti hier après-midi pour

Greenshield, Mas.

—Un convoi spécial avec environ 300

personres et ayant à bord la fanfare du ler
régiment et M. A. F, Nevers, co. nettiste de
renom,est parti d'ici à 7.45 hrs, hier soir,

pour sesister À un concert au lac Massa-

besic.

— Ou rapporte que Geo, F. Shirley, con

tre-maître de la chambre à découpage de
la manufacture de chaussures Kimbali
frères, qui aenlevé Kate Sullivan, il y &

quelques jours, à laissé un déficit dans ses

comptes de §800 a $1,000,

L'on offre maintenant en vente à l’hôtel
de ville, 300 copies de documents de la ville.
Un set complet des rapports de la ville est

quelque chose que l’un se procure rarement

pour la somme de 825 M $30, Vous aves

 

 

—Hier après-midi le commiassaire des
bauque Lyford qui était venu ici pour ren-
contrer les directeurs de la banque New
England, à passé une partie de l’après-
midi à examiner l’état des securités de la
banqueafin d’en faire rapport le 30 août à

la p-ochaine assemblée.
—Une troupe de colporteurs ont assiégé

West Manchester hier. Iis ont causé une
certaine terreur À quelques endroits aux
femmes en voulant et en se rendant de fait

presque maîtres dans leurs maisons. Ces
filous pourraient bien regretter ie jour de
leur naissance si les maris leur mettent le
patte sur le collet.

—Le receveur Heard & résigné sa posi-
tion de commissaire des banques en accep-
tant la charge de receveurici. Il croit qu’il
sera remplacé sous peu par un démocrate,

mais, m’est avis, a-tsil dit, que cet homme

devrait être choisi dans Manchester. Car

c’est une erreur que d'appointer des hom-
mes retirés aux extrémités de l’Etat à cause
de «ts qualifications. Les commissaires

devraient être choisis dans un endroit où il
est facile pour eux de se réunir souvent.

 

Fanernities

Co matin, en cette viile, À l’église Sie.

Marie, ont eu lieu les funérailles de Dlle

N, Larivière, décédée lundi à l'âge de 18

ans, 11 mois et 3 jours.

M. E.V. Turcotte avait lacharge de ces
funérailles.

Ronnes Noavelles

Nous avons entrevu notre populaire com-

patriote M. A. G. Grenier au sujet de l’as-
semblée des actionnaires de la New England
Bank dont il est un des directeurs.
Les affaires de la banque, a dit M, Gre-

uler, sont en bon état. Nous sommes fur-

aês à retarder à dix jours le rAglement des
affaires à cause de la maladie du caissier,
M. Elliot, mais il n’y & aucun doute, com.

me dit M. Briggs, que tous seront plus que
vatisfaits à la fin.

—#ee

Un Vieux Pionnier Decede

A St. Félicien, Lac St. Jean, P. Q., le 9

courant s’éteignait après de longues soufs
frauces M. Louis Savard à l’Êge de 84 ans,

Le défunt était l’un des premiers colons

qui ont ouvert cette paroisse en 1870. Lors
du grand feu qui dévasta toute la région
dulac St. Jean, le père Savard arrivait
avec sa faiville dans la forêt de St. Félicien.
Uu graud nombre de descendants lui

survivent: 12 enfants, 90 petits enfants et

11 arrière-petits enfants, chose rare tous lui

survivent À l’exception de trois ou quatre
petits enfants. Ils sont dispersés ça et là.
Deux de ges garçons demeurent encore à

St. Félicien, deux À Manchester, N. H., un
a Lowell, Mass,, et un & Milton Mills, N. BH,

ret

Comment il Trompait ses Inspectenr

Voict uneillustration de la mantère dont
Morrill jouait son rôle. Jors de l'examen
de l'Etat de la compagnie d'assurance

“People's” l’an dernier par le Commissaire

Linehan, voici coment il te fait que ce
dernier ne put saisir les défaications de

Morrill:
Quelques jours avant l'arrivée de Line-

han, Morrili prenait des chèques sur la bèn-

que Commonwealth et allait les déposer à

d'autres banques en disant qu'il les repren-
drait bientôt. 1is les faisait ap paraître sur

missaire Linehan qui fut satisfait après

avoir visité les banques que les dépôts
étaient correct. Aussitôt après le départ

de Linehan, Morrill retirait les chèques et

jouait ainsi son jeu de détournement.

LE NOUVEAU RESERVOIR

Les Travaox Avancent FKapidement

Une promenade intéressante,ces jours ci,

se trouve dans Ia direction de ia côte Wil-

son, au nord du parc Derryfield, of des

ouvriers sont employés à faire le nouveau

réservoir pour le service desu à haute

pression.

Les travaux sont sous la direction de

l’ingénieur Geo, E. Evans et du surinten-
dant de la commission de l’eau C. K, Wal
ker.

Il y à environ trente ciuq ouvriers sur les
lieux, voild deux semaines que les travaux

sont commencés.

Le nouveau réservoir aura enyiron un

acre en étendue, vingt pieds de profondsur

et une capacité de quatre milli-ns de gal-
lons d’eau,soit le quart de colle du rés-rs
voir actuel,

Ce qu'il importe de savoir.
 

—Chez F. M. Barney & Co., 187 rue
Middiesex, épiciers en gros et en détail, les

familles peuvent s’approvisionner de tontes

espèces d’épiceries de choix aux prix les
plus bas. Allez y faite une visite. Il ya
un commis canadien.

—Unetrès bonne occasion pour acheter
des draps blancs ou jaunes sans couture
est offerte par A. G. Poilard et Cie; ils en
vendent beaucoup parce qu’ils sont meil-

leur marché que d’autres coton simple lar-

geur.

—M. Henri Lavallée, récemment de la

maison Robitaille et Lavallée qui a été

dissoute par suite de la mort de M. Robi-
taille. M. Lavallée est maintenant fixé
chez lui au No 292 rue Merrimack où il se
fers un devoir, en même temps un plaisir,

de servir le public avec la plus sérieuse at-

tention. 11 fera une spécialité de la répara-
tion des montres, horloges et bijouteies,

—Le temps des vacances nous prive de

plusieurs de 1.08 employés, et nous prions

nos pratiques d'accepter nos apologies et

d’exercer un peu de patience. Nous allons
tächer de faire mieux. A. G. Pollard et Cle,

bien commune en ce XIXe siècle. Combat-

du Dr Delis'e’s Kinium Compound. C’estle
meilleur tonique eù reconstitnant connu de

nos jours, $1.00 la bouteille. En vente
chez les pharmaciens canadiens des Fiats-

Unis.

—BICYCLKS.— C, Zimmer, no. 16 Rue
Middie, agent pourle cèlèbre Bicycle “No
mad”, Venez le voir; il le recommande
comme égal À d'autres bicycles coûtant $50

de plus.

—Venez à Chicago et rendez-vous à
l'hôtel Franchère, vous y trouverez de

magnifiques chatubres pour $1.00 et $1.50
per jour. La réputation des MM. Fran-
chères ent, établie À Chicago. Ils pourront

vous tendre bien des services pour Informa- les livres de banque au crédit de la Com- ceux cl pour cela, pagnie puis préseutait ces livres au coms
tic .s, échanges d'argent, etc. Is toul
giatis, Pour plus emples renseignements

écrivez à O. I.et Gabriel Franchère, cor.
Vernon, Park Place et Throopst. Chicago,

Illinois,

teurs et lectrices sur Je fait qu’à l'avenir
nos bureaux seront ouverts depuls 7 heures
du matin jusqu'à 9 heures du soir et cela
tous les jours excopté le eamedl, ce jour-là
nous fermerons nos bureaux à 6 heures du

soir.

photographiques de M. J. T. Fontatne de

la rue Merrimack, sont les plus populaires

de Lowell.
en vogue partout, et loraque vous voyez une

belle photographie vous pouvez être certain
qu’elle sort de res ateliers.
irès modérés et les ordres sont prompte-

complèter une belle toilette

La maladie des poumons est devenue |.

tez cette tendance malheureuse par l’usage [SUrer d’une chaussure conve-

nable c'est de faire une visite

chez

Rues Central et Middle

“Un Piano Pour $50
€Tabooret et tapis pour argent comptant ou afdes conditions faciles De
fait pour profiter des bas’ prix pour les pianos ou lea orguesil vous fautaller au

45 RUE PRESCOTT
LOWELL, MASS.

Vous y trouverez le plus beaux et le meilleur stock qu’il y'a
dans Lowell. Prix $50.00 à #650.

George Gardner,
 

—Nous attirons I'stteutivn de nos lec-

—I1 est un fait reccnnu que les atuliere

Ses magnifiques portraits sont

Ses prix sont

tnent exécutés.

Le

Etabli en 1870.

H. M. MASON
Manufacturi-r

DES CIGARES

“STAR EAGLE.”
‘PARKER HOUSE BOUQUET”

ETC. ETC.

153 Milk St, Boston, Mass

Mme G. GINGRAS
35 Rue Cheever.

Le plus bel assortiment de Chapeaux
pour Dames et Demoitelles qu’on
puisse voir. vendus pour presque r.en.
Ce qui vaut $4, 83, $2.50 et #150
est maintenant racrifié à Bc., T5c. et
49 cents. Fleurs valant $1 et 75 cts
pour 35 cents et 10 cents

 

 

Coin de la rue Aiken, Petit Canada.

J. D.GRANT
Orfovrs otJoaill er Pra.iqe,

229 Merrimack,

11 donnera & ses pratiques le béné
fice d’une réduction de 35 pour ceut
sur les montres d’Howard, 10 pour
cent sur les Klgin et 5 pour ceut eur
les Waltham,

Repare les montres et horloges une

 

Mme G. Gingras

SITUATION DEMANDEE.— Un jeune
homme de deux ans et demie d'expérience
arlant les deux langues et pouvant fournir
es meilleures recommandations, demande
une’position dans une pharmacie à Lowell
ou lea villes environnantes. Adressez, No.
20 Central St corner of Vine, Nashaa, N. H

ON DEMANDE— Une bonne servante
troilverait un emploi permanent 60 s’adres-
sant au No, 387 rue Merrimack. jno

BONNE OCCASION.—A vendre au No.
19 rue Boynton. Centra ville, une magnifique
maison à deux étages et demi, divisée en sept
chambres. Aussi une magnifique éeurie et
remise à voitures. Le terrain où cette habi-
tation est pitaée, otcupe une superficie de
près de 1000 pieds. Le tout sera vendu à des
conditions très faciles. Pour informations
adressez vous à M. Hercule Paris, 19 rue
Boyaton, près de la Liltey Avenue. 7 juil 1m

amar Vous
— AU —

“NATIONAL.”

 

 

 

 

Si vous aimez à recevoir un
bon journal, souscrivez à notre
édition quotidienne,

LE NATIONAL
Journal canadien-français qui
puisse vous donner des ren-
seignements sérieux,

53 Market St.

Nous donnons des dépêches
télégraphiques tous les jours,
ainsi que des nouvelles du Ca-
nada et des Etats-Udis.

Lowell, Mass.

Toute société Canadienne
gui veut faire publier le rap-
port de ses élections, ne peu
faire mieux que de les adres-
ser au NATIONAL.

Benjamin Lenthier
DIC.-PROPRIETAIRE.'

—

 

 epécialité.
 

lanos et Harmoniums,
BROWN & SIMPSON

Les meilleurs intraments fabriqués'aux}
Etats Unis,

Sans Egaux pour la
Douceur de Son,
leFini. 1a Solidite
et la Perfection do l'Action,

Agent Général, L. J. LATOUR
9 May St., Worcester, Mass,

Agent a Lowell, E, VINCELETTE
502 Rue Moody, 204

—UIN -

BON « ARTICLE
—- POUR LEs -——

Pieds Sensibles
Chacun

 

est sensible des

pieds. Si votre chaussure vous

sert le pied, naturellement

vous vous enapercevez,et vous

éprouvez un malaise apparant,

lors même que vous seriez ré-

ellement des plus faorisés

sous le rapport de la nature et

de l'éducation. En outre de

cela, une belle chaussure est

essentiellement nécessaire pour

Le meilleur moyen de s’as-

COIN DES -

PROGRAMME.
|Du Concert donné par la
| Bande Canadienne à leur

Pique-Nique qui au-
ra lieu le

29 AOÛT A
Harmory Grove.

Garde d'honneur, March Sherman
Vous m'avez donné votre cœur, Valse,

M. Belle.
Pique Fame, Ouverture. Von Luppé
Un voya ze À la ville chinoise, Sélection

Ripley.

Deux pe ites filles en bleu, Chauvon,
Gre:haa.

High School Cadet, March, P, Lousa
Manana, Danse Espagnole, . Mivsud
Une nuit en Grenade, Fantaisie E:pa-

guole, Kreutzer.
‘Froie Etoiles, Polka, Cornet Solo par

M. Desmarais, Bagley.
Prophète, Grande March, Meyerbeer

Lakeview Park
Le plus bel endroit du

monde pour prendre une jour-
née de repos.

 

Le transport s’y fait rapidement de
la mauièra la plus confortable, avec
toutes les facilités d’accommodation
pour les plus grandes foules.

Pour la semaine commençant

LE (4 ACLT.
Chaqueaprès-midi à 3 heures et le

soir à 8 heures, grande production

gratis de l'opéra comique de Salomon
et St: vens

Billee Taylor
Dans le théâtre dont les «ôtés ont été
amenagés de manière à donner une
vue gratis du théâtre par la

Gilbert Comic Opera Co
Composée de ‘2 acieurs avec an or-
chestre de 10 intruments. En même
temps qne la compagnie, paraîtra ls
fameuse dauseuse, l'incomparab e

BERTOTO.
Le plus grand opéra comique qui se
soit encore vu à Le well.

Tout est Gratis
Deux Grands Concerts Dimanche

Billets aller et retour 20c.  Lowell Mass.
Tes tramways laissent l'encolgnure ces

rues Merrimack ot Briige tous les 7 minnte

Ve

F


